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L’ESPÈCE MENACÉE 

L’utilisation obligatoire du chèque bancaire au-dessus d’un certain montant ferait de nouveau
l’objet d’un projet de loi dans les bureaux au sommet de l’Etat. On susurre que le montant
serait revu à la hausse par rapport à la dernière tentative du gouvernement d’introduire le
chèque pour les paiements supérieurs à cinquante mille dinars. L’objectif est de réduire au
maximum la circulation du cash, la corruption et le paiement à la «chkara» qui représentent

une plaie pour la société.
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Les motivations seraient à la fois éco-
nomiques et sécuritaires pour un
contrôle efficace des mouvements

d’argent frauduleux. L’utilisation obliga-
toire du chèque bancaire au-dessus d’un
certain montant ferait de nouveau l’objet
d’un projet de loi dans les bureaux au
sommet de l’Etat.

Montant modulable

On dit que le montant serait revu à la haus-
se par rapport à la dernière tentative du
gouvernement d’introduire le chèque pour
les paiements supérieurs à cinquante mille
dinars. En raison de l’inflation et des réac-
tions possibles chez certains commerçants
habitués à solder leurs achats en liasses de
billets dans les fameux sacs noirs, les
«chkaras». On prévoirait, cette fois, de
moduler l’obligation du chèque en fonc-
tion de la marchandise à acquérir. Ainsi,
par exemple, nous explique notre source
au fait des discussions en haut lieu, «il se
pourrait que les denrées alimentaires
manufacturées et emballées soient sou-
mises au chèque à partir de 300 000 DA de
transaction (trente millions de centimes)
quand les fruits et légumes seraient dis-
pensés de cette mesure. Pour ce qui
concerne les autres biens de consomma-
tion, le montant maximum payable en
liquide sera de 150 000 DA». La même
source ajoute que «les pouvoirs publics se
seraient décidés à contrôler avec plus de
conviction les mouvements de l’argent à
travers le territoire national. Contre le
blanchiment qui cache plusieurs variantes
de la criminalité menaçant la stabilité du
pays». 

Contre l’informel

Si une telle loi venait à être appliquée, il
faut s’attendre à des répercussions de dif-
férents types. Il y a d’abord les consé-
quences économiques évidentes d’un
endiguement immédiat de l’informel, ce

commerce hors cadre réglementaire qui,
pour certains, permet de tempérer l’infla-
tion des prix mais qui demeure, pour les
économistes sérieux, une vraie atteinte
aux intérêts de la République. L’usage du
chèque en tant que document comptable à
plusieurs facettes induira la généralisation
de la facturation en bonne et due forme,
l’identification du client et du vendeur,
des indications sur le volume des mar-
chandises sur l’axe du temps et bien
d’autres éléments importants pour les ins-
titutions chargées de la régulation ou du
contrôle. Les statistiques actuelles de
notre tableau économique gagneront en
précisions grâce au travail de recoupement
et au suivi réel du marché. On se souvient
d’ailleurs que c’est au lendemain du res-
serrement des contrôles des services du
commerce d’Alger au sujet des factures
que des distributeurs de produits de pre-
mière nécessité avaient décidé d’augmen-
ter le prix de l’huile de table, notamment.
Les émeutes sponsorisées dans un contex-
te de «printemps arabe» de l’hiver 2011
ont finalement conduit le gouvernement à
différer sa lutte contre le commerce infor-
mel.

Contre le terrorisme

Ces derniers mois ont été caractérisés par
la réactivation de réseaux terroristes
conjuguée à une menace permanente aux

frontières. Les services de sécurité algé-
riens n’ignorant point que la violence ter-
roriste puise son financement dans le busi-
ness mafieux à l’intérieur et à l’extérieur
du pays, ont maintes fois tiré la sonnette
d’alarme et émis des rapports détaillés sur
les filières de l’informel qui alimentent les
caisses des criminels des maquis. On sait
que l’immobilier, les marchés d’automo-
biles d’occasion, la joaillerie et bien
d’autres activités à gros fonds de roule-
ment sont autant d’antichambres de la
subversion d’AQMI, groupes affiliés ou
dissidents. Pour empêcher cet argent sale
et meurtrier de circuler impunément, les
services des impôts, les douanes, les ser-
vices de renseignements des corps consti-
tués et autres intervenants dans la sphère
économique ou judiciaire trouveront dans
la généralisation de l’usage du chèque et
de la facture un appui objectif. Pour un
retour à la traçabilité de l’argent, des pro-
duits, des clients et des opérateurs écono-
miques. Méthode universelle qui permet
d’isoler les trafiquants en tous genres, par-
ticulièrement ceux qui arment les sangui-
naires qui s’obstinent à vouloir semer la
désolation en Algérie. La mesure mérite
donc d’être défendue par tous les républi-
cains que compte le pays. Gare aux cercles
d’intérêts mafieux qui voudront s’y oppo-
ser, ils seront passibles de poursuites pour
soutien indirect au terrorisme…

Nordine Mzalla

MINISTÈRE DE LA
DÉFENSE NATIONALE 
Campagne de
régularisation des sous-
officiers et des soldats
contractuels

LES CATÉGORIES des sous-officiers
et des hommes de troupe contractuels
rayés des contrôles pour des raisons
médicales non imputables au service vont
être régularisés bientôt, en exécution des
décisions du Haut commandement de
l’Armée nationale populaire (HCANP), a
fait savoir hier un communiqué du
ministère de la Défense nationale
(MDN).
Les bureaux régionaux des pensions
militaires au niveau des différentes
régions militaires vont prendre en charge
les préoccupations de cette catégorie de
militaires.
Toutefois, le communiqué ne précise pas
le nombre de personnes qui vont
bénéficier de cette nouvelle mesure.
Ainsi, la décision du HCANP ne
concerne que les sous-officiers et les
hommes de troupe du contingent ayant
contracté des pathologies durant leur
service, mais dont ces pathologies n’ont
aucune relation avec leurs activités dans
l’armée. 
Ainsi, les militaires blessés au cours
d’opérations antiterroristes ne sont pas
concernés par cette procédure. 
Par ailleurs, le MDN appelle les
personnes concernées « dont la situation
n’a pas encore été régularisée à se
rapprocher des bureaux régionaux des
pensions militaires afin de soumettre
leurs dossiers à l’étude par les
commissions régionales compétentes et
régulariser leur situation», lit-on dans le
communiqué.
Z. B.

BLIDA
800 millions de centimes
disparaissent lors d’un
transfert de fonds
AYANT constaté la disparition de 800
millions de centimes d’un des sacs qui
servaient au transport de fonds, une
plainte a été déposée en ce sens. Les faits
remontent au 3 mars 2014 lorsqu’une
banque publique a constaté qu’une
somme de 800 millions de centimes avait
disparu et cela lors du transfert d’argent
de son siège vers la Banque d’Algérie.
Une enquête fut vite ouverte par la
brigade financière relevant de la sûreté de
wilaya de Blida. Le transfert, faut-il le
rappeler, s’est effectué dans un camion
blindé et conçu pour ce genre de tâches et
appartenant à une société spécialisée dans
les transferts de fonds. Les soupçons se
dirigèrent systématiquement vers le
chauffeur de ce camion, agent de sécurité
et le chef de groupe de ce convoi, du fait
que la caméra se trouvant à l’intérieur du
véhicule fut brûlée. Arrêtés par les
éléments de la Sûreté nationale, ils ont
été présentés à la fin de la semaine
écoulée devant du procureur de la
République près le tribunal de Blida qui a
ordonné leur mise en détention
préventive.
Yazid B.

LE PRÉSIDENT de la Cosob, Abdelhakim
Berrah, propose l’utilisation du fonds de
la Zakat, en tant que moyens de finance-
ments pour construire les logements
sociaux. «L’Algérie est appelée à dévelop-
per de nouveaux outils de financement
outre que les crédits bancaires et le budget
de l’État pour le financement des projets
sociaux du secteur public et il serait inté-
ressant d’utiliser le fonds de la Zakat, en
tant que solution innovante pour construi-
re des logements sociaux», a-t-il suggéré
hier lors du forum du quotidien national
arabophone El Wassat. 
Le président de la Commission d’organi-
sation et de surveillance des opérations de
bourse (COSOB) a jugé que l’absence
d’une culture financière freine le dévelop-
pement du marché financier. «Pour dyna-
miser ce marché il faut absolument ouvrir
de nouvelles alternatives et ne pas se
contenter du financement classique», a-t-il
insisté. Abordant le projet d’introduction
de huit entreprises publiques en Bourse, le
président de la COSOB a affirmé que trois
entreprises sont déjà prêtes à rejoindre le
marché boursier. «Elles attendent juste la

finalisation du processus d’évaluation et
d’analyse de leurs dossiers au niveau de la
Cosob qui leur délivrera un visa pour s’in-
troduire en Bouse», a-t-il indiqué, avant
de préciser que ces entreprises seraient
cotées en bourse au cours du 1er trimestre
2015. Pour les cinq autres entreprises res-
tantes, elles n’ont pas encore atteint le
stade d’évaluation et n’ont même pas
déposé leurs dossiers au niveau de la
COSOB», a-t-il indiqué. Le président a
admis que les sociétés algériennes souf-
frent de problèmes managériaux qui entra-
vent leur introduction en Bourse. 
Pour sa part, le directeur général de la
Société de gestion des valeurs boursières
(SGBV), Yazid Benmouhoub, a indiqué
que des efforts sont déployés pour infor-
mer les entreprises sur l’intérêt de s’intro-
duire en Bourse et sur les différents
moyens de financement des entreprises
outre que les crédits bancaires. «Des ren-
contres ont été organisées dans plusieurs
régions du pays à l’intention de 400 entre-
prises environ durant lesquelles nous les
avons informés sur les avantages que
pourrait procurer une introduction en

Bourse à l’instar des exonérations fiscales
prévues par la réglementation, l’améliora-
tion de l’image de marque de l’entreprise,
l’instauration d’une gouvernance transpa-
rence en son sein», a-t-il rappelé. 
Il a ajouté que les entreprises qui ont affi-
ché leur intérêt de s’introduire en Bourse
ont eu des propositions de partenariats, car
le franchissement de cette étape dénote la
«transparence» de ces sociétés. M. Ben-
mouhoub a tenu à rassurer les entreprises
privées, qui sont généralement des entre-
prises familiales leur expliquant qu’elles
ne doivent pas craindre la Bourse car elles
ne vont ouvrir leur capital social qu’à hau-
teur de 20 %, ce qui écarte totalement la
possibilité d’ingérence des nouveaux
actionnaires dans la gestion et la prise de
décision. Pour rappel, le Conseil de parti-
cipation de l’Etat a donné son accord pour
l’opérateur de la téléphonie mobile Mobi-
lis, aux trois entreprises de ciment du
groupe GICA, à la compagnie d’assurance
CAAR, à la banque CPA, à l’entreprise
COSIDER Carrières, filiale du groupe
public du BTPH COSIDER et à l’entrepri-
se Hydro-aménagement. Z. M.

UNE PROPOSITION DU PRÉSIDENT DE LA COSOB, ABDELHAKIM BERRAH 

Le fonds de la Zakat pour la
construction des logements sociaux

L’OBLIGATION DU CHÈQUE DANS LES TRANSACTIONS COMMERCIALES REVIENT

Lutte contre l’argent frauduleux
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3 LE COLONEL
MUSTAPHA LAHBIRI
AU SERVICE DE SON
PAYS
Un chef plein de bon
sens
LE DIRECTEUR général de la
Protection civile, le colonel Mustapha
Lahbiri, a rehaussé au plus haut niveau
son institution, et ce, depuis son
arrivée à la tête de la Protection civile.
Grâce à son intelligence, son efficacité
et son bon sens, Lahbiri a fait des
éléments de la Protection civile des
professionnels, des officiers capables
de gérer des événements défavorables
en un temps record et avec beaucoup
de courage, de dévouement et
d’engagement envers la population et
la patrie. Efficace, doué et homme de
situation, Lahbiri a su former des
hommes qui sont tous aujourd’hui
reconnaissants. Un responsable
régional que nous avons contacté hier
s’interroge réellement sur les
intentions de quelques éléments qui
souhaiteraient le départ de Lahbiri. Il
estime que «notre directeur général est
considéré par l’ensemble des éléments
au niveau de toutes les structures
comme une école». Moi et les 500
éléments que je dirige sommes tous
contre le départ de Lahbiri». Et
d’ajouter : «Nous voulons encore
apprendre de lui». Faut-il le rappeler,
dévoué et ayant un esprit ouvert avec
un sens d’observation, avant d’arriver
à la tête de la Protection civile, le
colonel Mustapha Lahbiri a fait
carrière dans l’ANP avec pas moins de
quarante ans de service. A l’âge de
dix-sept ans, en 1956, il quitte les
bancs de l’école pour rejoindre les
rangs de l’ALN (Armée de libération
nationale) jusqu’à l’indépendance du
pays en 1962, date à partir de laquelle
il occupe plusieurs fonctions au sein
des différents services de l’institution
militaire. Commandant au niveau des
4e et 2e Régions militaires jusqu’à
1969, il a été affecté à l’aviation en
1972 où il passe deux années. En
1974, il intègre l’Académie interarmes
de Cherchell pour être affecté un an
plus tard à la 1re Région militaire. Il
passe quatre ans à la tête de l’Ecole
supérieure de l’administration et de la
logistique et sept autres en tant que
directeur de l’administration et des
services communs (Dasc) au ministère
de la Défense nationale. En 1987, il
occupe la fonction d’attaché militaire à
Tunis, nommé un an plus tard
directeur central des services de la
santé militaire (Dcssm). Ses amis ont
toujours estimé que «c’est un grand
homme, rassembleur et un bon
commandant». Les résultats obtenus
dans la gestion de la Protection civile
depuis son arrivée témoignent
justement des compétences avérées de
cet homme. Selon des informations
déjà publiées, «les services de la
Protection civile se sont distingués ces
dernières années par un bilan
exceptionnel, notamment lors des
inondations de Bab el-Oued ou encore
le séisme de Boumerdès ou près d’un
millier d’hommes ont été dépêchés sur
le terrain. Ce sont des centaines de
milliers d’opérations d’interventions
qui ont été réalisées durant ces dix
dernières années sous la direction de
Lahbiri. Au plan international, le
colonel Lahbiri a participé à
différentes rencontres à l’étranger
ayant pour but de développer
l’institution et a participé à la
signature d’accords portant,
notamment, sur la gestion des
catastrophes majeures dans la
Méditerranée occidentale et la
contribution des forces armées lors de
la survenue d’une catastrophe. 

A. T.

UNE TRENTAINE de députés issus du
groupe parlementaire dénommé l’Alliance
de l’Algérie Verte (Ennahda, MSP et El-
Islah) et d’autres partis ont signé une
motion pour la constitution d’une commis-
sion d’enquête sur la distribution de la
publicité publique. Selon le rapporteur de
cette motion, Nacer Hamdadouche, la dis-
tribution de cette publicité «ne prend pas en
compte les normes commerciales recon-
nues mondialement, mettant ainsi d’impor-
tantes sommes d’argent à l’abri du contrô-
le». 
Ces parlementaires estiment que le dossier
de la publicité publique «pourrait servir de
carte entre les mains des ONG pour exercer
des pressions sur l’Algérie». La publicité
émanant des administrations, entreprises et
autres organismes publics est gérée par
l’Agence nationale de l’édition et de la
publicité (ANEP), dont les bénéficiaires
sont des titres publics et privés. Mais der-
rière cette demande, légitime par ailleurs,
ces députés auraient, pour gagner l’estime
des citoyens, exigé en même temps des
commissions d’enquête sur les nombreuses
affaires de malversations, de détourne-
ments de fonds publics, ou les grandes
affaires de corruption qui ont éclaté ces

cinq dernières années, se cache une opéra-
tion de manipulation, dont les auteurs sont
faciles à deviner ou à dénicher. 
Il s’agit de patrons de presse qui veulent
aujourd’hui régenter la manne publicitaire
après avoir bénéficié de larges subsides de
l’Etat au début de l’aventure intellectuelle.
A titre d’exemple, un journal a censuré un
article réalisé sur la base de documents
officiels d’un de ses journalistes pour avoir
incriminé un ministre qui était derrière le
«cadeau» de la double page de Renault, le
jour de l’inauguration de l’usine du même
nom. 
Mais ces députés auraient été conséquents
avec eux-mêmes s’ils avaient interpellé le
ministre de la Communication lors de son
dernier passage à l’Assemblée nationale.
Ils auraient ainsi soulevé le fait qu’il répon-
de à un député par écrit et non à travers une
intervention publique. Pourtant, ces valeu-
reux députés se sont tus, comme d’habitu-
de….

Muets comme des carpes
Le ministre a précisé que sa réponse a été
remise par écrit au député du fait que ce
dernier avait transmis sa question par écrit,
bien qu’elle ait initialement été program-

mée en mode oral. Seuls les députés du
FFS ont reproché au ministre de vouloir,
par ce procédé, éviter de répondre publi-
quement à une question relevant d’un sec-
teur sensible. Le reste est resté silencieux y
compris ces nouveaux chevaliers de la jus-
tice. Demander aujourd’hui une commis-
sion d’enquête, alors qu’ils avaient les
moyens de le faire lors de la présentation
du budget annuel, c’est qu’il y a anguille
sous roche et que cette demande n’est pas
aussi innocente qu’on veut le faire croire. 
Des lobbys connus ou qui prennent le soin
de bien se cacher sont derrière cette requê-
te. Ceux-là sont identifiés. Ce groupe de
députés connu pour son oppositionnisme à
outrance joue à merveille sa partition.
Au lendemain de sa nomination début mai,
le ministre a indiqué que la répartition de la
publicité «prendra en compte» la capacité
de tirage des journaux, leur rayonnement et
leur impact. 
Il a dénoncé le fait que certaines publica-
tions bénéficient d’une manne publicitaire
dont la destination n’est pas connue, allu-
sion faite aux patrons de certains journaux
qui n’hésitent pas à sous-payer leurs jour-
nalistes et à jouir seuls du magot.

Hocine Adryen

DES DÉPUTÉS EXIGENT UNE COMMISSION D’ENQUÊTE
SUR LA GESTION DE LA PUBLICITÉ ÉTATIQUE

Le lobby malfaisant de la presse
ne se cache plus

L’émissaire américain
devrait s’entretenir
avec les responsables

algériens sur les avancées enre-
gistrées en matière de non-pro-
lifération, du programme de
désarmement initié par le prési-
dent Obama et d’utilisation de
l’énergie nucléaire à des fins
pacifiques. 
Cette visite rentre dans le cadre
de ses consultations avec les
responsables algériens en pré-
paration de la prochaine confé-
rence d’examen du Traité de
non - prolifération nucléaire
(TNP). 
Sur le plan diplomatique, le
TNP constitue un cheval de
bataille lorsqu’il s’agit de
désarmement et de non-prolifé-
ration nucléaires. Entré en
vigueur en 1970, le TNP est le
seul traité international qui

interdit la prolifération des
armes nucléaires et en vertu
duquel les cinq États dotés
d’armes nucléaires (EDAN) –
les États-Unis, la Russie, le
Royaume-Uni, la France et la
Chine – se sont engagés dans
un programme de désarmement
nucléaire. Le TNP, ratifié par
189 pays, est l’un des traités les
plus soutenus dans l’histoire.
Israël, l’Inde et le Pakistan sont
les seuls pays à ne pas y avoir
encore adhéré. 
L’Algérie est perçue par
Washington en tant que grand
défenseur de l’application de
l’article VI du TNP et a fait part
de sa déception de la non-adhé-
sion de plusieurs pays dont
Israël. Toutefois, pour l’admi-
nistration américaine, l’Algérie
et les Etats-Unis sont sur la
même longueur d’onde s’agis-

sant du renforcement du TNP
qui inclut, pour les deux partis,
la non-prolifération nucléaire,
le désarmement et l’utilisation
de l’énergie nucléaire à des fins
pacifiques. Washington et
Alger tableraient sur ces trois
axes lors de la conférence
d’examen, selon le départe-
ment d’Etat. 
La conférence de révision
ambitionne de renforcer le rôle
de l’Agence internationale de
l’énergie atomique (AIEA),
particulièrement dans le domai-
ne de l’utilisation du nucléaire
civil à des fins pacifiques.
Deux pays seraient au cœur de
la démarche américaine, à
savoir l’Iran et la Corée du
Nord, tandis que l’Algérie pro-
jette de brandir le cas d’Israël
dont l’arsenal nucléaire consti-
tue pour elle l’un des facteurs

d’instabilité au Moyen-Orient.
Washington et Alger demeurent
inconciliables s’agissant d’Is-
raël. 
En outre, Washington soutient
le programme du nucléaire
civil de l’Algérie qui dispose
de deux réacteurs expérimen-
taux à Draria et Aïn Oussera.
Elle projette d’acquérir en 2020
une première centrale nucléaire
et compte en acheter une tous
les cinq ans. 
Pour préparer l’après-pétrole,
l’Algérie a conclu des accords
de coopération dans le nucléai-
re civil avec l’Argentine, la
France, la Chine et les Etats-
Unis. Alger a signé, en juin
2007, un accord de coopération
nucléaire civil avec Washing-
ton, principalement dans la
recherche scientifique. 

K. M. 

VISITE DE L’ÉMISSAIRE D’OBAMA CHARGÉ DU DOSSIER NUCLÉAIRE

TNP : l’axe Alger-Washington
L’émissaire spécial du président

américain Barack Obama,
chargé de la non-prolifération

nucléaire, Adam Sheinman
effectue une visite à Alger dans

le cadre d’une tournée qui le
conduira aussi à Copenhague

(Danemark), Oslo (Norvège),
Moscou (Russie) et Genève

(Suisse) du 17 au 24 novembre,
a annoncé hier le département

d’Etat américain. 

D
R
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LUTTE CONTRE
LA CRIMINALITÉ
Plus de 1 600
arrestations en octobre
à Alger

DANS LE CADRE de la lutte contre
la criminalité urbaine, les services de
la police judiciaire de la Sûreté de
wilaya d’Alger ont traité, durant le
mois d’octobre, 1 366 affaires ayant
entraîné l’arrestation de 1 627
présumés auteurs qui furent déférés
aux instances judiciaires
compétentes, dont 226 pour détention
et usage de stupéfiants ou de
substances psychotropes, 156 pour
port d’armes prohibées et 1 145 pour
divers délits, a rapporté hier la Sûreté
d’Alger. 
Selon la cellule de communication,
parmi les affaires traitées, 272 ont
trait aux atteintes aux biens et 662
aux personnes, dont quatre pour
homicide. 
Quant aux atteintes à la famille et aux
bonnes mœurs, les services de la
police judiciaire ont traité 20 délits,
ainsi que 194 autres relatifs à la chose
publique et 37 à caractère
économique et financier. Concernant
le port d’armes prohibées, ces mêmes
services ont traité 135 affaires
impliquant 156 personnes qui ont été
déférées aux instances judicaires,
dont 80 ont été placées sous mandat
de dépôt. 
En matière de lutte contre les
stupéfiants, durant la même période,
181 affaires impliquant 226
personnes ont été traitées, ce qui s’est
soldé par la saisie de 3.65 Kg de
résine de cannabis, ainsi que de 22
grammes de cocaïne et 1 808
comprimés psychotropes. Concernant
les activités de la police générale, les
forces de police ont mené 215
opérations de contrôle de professions
réglementées, ayant entraîné
l’exécution de 22 arrêtés de
fermeture. 
Pour ce qui est de la prévention
routière, les services de la sécurité
publique ont enregistré 9 464
infractions au code de la route durant
le mois d’Octobre 2014. A cela
s’ajoute le retrait immédiat de 2 719
permis de conduire. Il y a lieu de
noter également l’enregistrement de
65 accidents de la circulation ayant
entraîné la mort de trois personnes et
70 blessés, dont la cause principale
demeure le non-respect du code de la
route. 
Par ailleurs, les services de sécurité
publique de la Sûreté de wilaya
d’Alger ont mené 349 opérations de
maintien de l’ordre et 492
interventions diverses, en plus de 1
728 actions entreprises par les
services de la police de l’urbanisme
et de la protection de
l’environnement. 
Enfin, les services de police de la
Sûreté de wilaya d’Alger appellent
toujours au civisme de tout un chacun
pour dénoncer les contrevenants aux
lois de la République, en se
présentant aux services de police ou
en téléphonant au 17 police secours
ou au numéro vert 15-48.

F. S.

DES CENTAINES milliers de personnes
ont marché hier dans la capitale espagnole
Madrid pour réclamer l’indépendance du
Sahara Occidental occupée depuis 1975 par
le Maroc demandant le gouvernement
espagnol «d’intervenir pour aider les Sah-
raouis à être en mesure de voter afin de
décider» de leur avenir.
Organisée à l’appel de la coordination des
associations espagnoles de solidarité avec
le Sahara occidental, la manifestation
marque une accentuation de la revendica-
tion du peuple sahraoui et de la commu-
nauté internationale en faveur du règlement
du plus vieux conflit colonial en Afrique.
La manifestation se déroulait en parallèle à
la Conférence européenne de soutien et de
solidarité avec le peuple sahraoui (EUCO-
CO), présidée par Pierre Galand, qui a
exhorté, samedi dernier à Madrid, la com-
munauté internationale à adopter une poli-
tique «cohérente « vis-à-vis de la question
sahraouie et permettre au peuple sahraoui
d’exercer son droit à l’autodétermination.
Il a aussi fustigé l’Union européenne (UE)
pour son «attentisme et sa politique de
deux poids deux mesures» concernant le
conflit sahraoui, marqué par le refus du
Maroc de respecter la légalité internationa-
le. Les participants à la conférence ont rele-
vé pour leur part la nécessité d’une solution

juste et définitive au conflit du Sahara
Occidental, tout en soutenant que le vaste
mouvement de solidarité international avec
le peuple sahraoui réuni ces deux jours à
Madrid «réaffirme avec force sa solidarité
avec sa lutte de 40 années pour son indé-
pendance sous la conduite du Front Polisa-
rio, son unique et légitime représentant».
En octobre dernier, une manifestation simi-
laire avait rassemblé des centaines de per-
sonnes devant le siège du ministère espa-
gnol des Affaires étrangères, à Madrid, qui
ont dénoncé les crimes et les violations de
droits de l’homme commis par l’occupant
marocain contre des populations sah-
raouies.
L’ambassadeur sahraoui en Algérie, Bra-
him Ghali, a pour sa part appelé, en marge
de la conférence, le Conseil de sécurité des
Nations unies à agir «vite» et avec «déter-
mination» pour la décolonisation du Saha-
ra occidental, dernière colonie d’Afrique.
«L’ONU est lassée par les atermoiements
répétitifs du Maroc et ses entraves aux
efforts de règlement du conflit au Sahara
occidental», a-t-il relevé, insistant sur la
nécessité d’entreprendre des actions pour
que la situation ne perdure pas encore.
Il a souligné que «dans son prochain rap-
port, le secrétaire général de l’ONU, Ban
Ki-moon, devra attirer l’attention du

Conseil de sécurité pour revoir sa méthode
de gestion de la Mission des Nations unies
pour l’organisation d’un référendum au
Sahara occidental (Minurso) en vue de la
décolonisation du Sahara occidental».
Le diplomate sahraoui a relevé que cette
39ème édition de l’EUCOCO intervenait
dans une conjoncture «particulière mar-
quée par l’entêtement du souverain maro-
cain (Mohammed VI) face à la légalité
internationale, réitérant son appel à l’ONU
à assumer ses responsabilités de parachever
rapidement la décolonisation du Sahara
occidental.
Vendredi dernier, le président sahraoui,
Mohamed Abdelaziz, avait déjà mis en
garde contre la politique menée par le
Maroc qui «encourage le retour à la guer-
re» à travers son «opposition» à la légalité
internationale et son «refus» du dialogue
pour le règlement du conflit du Sahara
occidental. Inscrit depuis 1966 sur la liste
des territoires non autonomes, et donc éli-
gible à l’application de la résolution 1514
de l’Assemblée générale de l’ONU portant
déclaration sur l’octroi de l’indépendance
aux pays et peuples coloniaux, le Sahara
occidental est la dernière colonie en
Afrique, occupé depuis 1975 par le Maroc
avec le soutien de la France. 

K.M

L’ESPAGNE EST LE PREMIER RESPONSABLE DU CONFLIT

Une marche à Madrid pour l’indépendance
du Sahara occidental

Selon le communiqué
rédigé par ce dernier, ce
mouvement est venu

suite à un bras de fer observé
entre le syndicat et la tutelle, à
savoir la direction de l’éduca-
tion de la wilaya de Blida.
Parmi les points cités dans ce
communiqué, nous relevons le
refus de la nouvelle directrice
par intérim de recevoir les
représentants dudit syndicat. Il
y figure également le problème
des 400 professeurs, tous
paliers confondus, qui n’ont
pas encore reçu leur rapport de
titularisation. 
«Il y a ceux qui sont titulaires
depuis 2009, qui ont perdu au
moins 2 échelons de leur car-
rière professionnelle, qui n’ont
pas été titularisés de manière
officielle et que la fonction
publique refuse de classer
comme tels étant donné que
leur rapport de titularisation
n’est pas conforme à la législa-
tion», nous a expliqué le repré-
sentant du Cnapeste. 
Il nous a fait comprendre que la
fonction publique exige un
complément de formation de
140 heures pour ces nouveaux
enseignants. 
La directrice de l’éducation par
intérim a accepté de compléter
la formation qui leur manque,
et cela durant les mardis après-
midi et les samedis, et de refai-

re ensuite leur titularisation.
Mais les deux parties ne sont
pas tombées d’accord sur les
dates de titularisation de ces
personnels puisqu’ils sont titu-
laires depuis longtemps. De ce
fait, quelle date sera apposée
sur leur rapport ? Et ils seront
titularisés à partir de quand ? Il
y a également le problème de
l’indemnité d’expérience pro-
fessionnelle qui sera posé. Les
membres du syndicat refusent
d’un autre côté que les chefs de
bureau ayant commis ces
erreurs, et que le ministère a
sanctionnés en mettant fin à
leur fonction, soient réintégrés
dans leur poste initial par la
directrice par intérim. 
Ce même syndicat évoque le

cas des 44 professeurs qui
n’ont pas été encore payés
depuis très longtemps. Nous
avons rencontré un professeur
de français du lycée Ibn Rochd,
titulaire depuis 2011 et qui n’a
pas été payé depuis octobre
2012. 
Un autre problème crucial et
qui a été évoqué par le Cnapes-
te, c’est cette promotion dont
parle la ministre de l’Education
nationale et qui toucherait des
milliers d’enseignants, au lieu
de procéder comme les tipule la
législation, c’est-à-dire 50 %
bénéficieront de cette promo-
tion de manière directe et le
restant sur concours. La wilaya
de Blida a décidé de faire pas-
ser le concours à tous ceux qui

remplissent les conditions. Le
nombre de postes vacants
déclarés par la directrice par
intérim est de 169 dans le grade
de professeur formateur, tandis
que le service des examens et
concours n’établit qu’une liste
de 29 postes vacants. «C’est
une manipulation pour détour-
ner les postes budgétaires»,
nous explique le représentant
du Cnapeset. Ce même syndi-
cat y voit également une mani-
gance de la part de la tutelle de
la wilaya pour détruire le Cna-
peste. Une grève de trois jours
a été décrétée par ce syndicat
en attendant le sit-in qui aura
lieu mercredi matin devant le
siège de la direction de l’éduca-
tion. Yazid B.

PARALYSIE DES ÉTABLISSEMENTS SCOLAIRES À BLIDA

Le Cnapeste décide
d’une grève de trois jours

Après une rentrée scolaire relativement calme, les établissements scolaires sont paralysés depuis hier
lundi et le resteront jusqu’à jeudi prochain. Les enseignants à Blida sont entrés en grève de trois jours,

répondant ainsi favorablement à l’appel lancé par le bureau de wilaya du Cnapeste. 

D
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DU JI
Abdelkrim Abada, membre du FLN :
«On sent une volonté de truquer les
résultats du (prochain) congrès censé
régler les problèmes qui se sont posés,
dont celui de la légitimité du secrétaire
général.»

Mouloud Hamrouche, ex-chef de
gouvernement : «La voie du consensus
signifie que toute proposition, d’où
qu’elle vienne, d’un parti, du pouvoir ou
de l’opposition, n’est qu’une
contribution parmi tant d’autres.»

Mohamed-Tahar Challal, DG de
l’ANEM : «Le chiffre d’affaires dont
ont bénéficié les jeunes de l’ANSEJ et
de la CNAC, est évalué à 8 milliards de
DA, dont 2 milliards de DA seulement
pour l’exercice 2014.»

Fatiha Bennabou, professeure de
droit: «Je l’ai dit et redit : l’article 88 de
la Constitution est verrouillé par des
limites juridiques. Cette disposition ne
peut pas être appliquée tant que le
Conseil constitutionnel ne s’est pas
émancipé.»

LES EUROPÉENS TÂTENT
LE POULS DE L’ALGÉRIE
Des représentants de l’UE
à la rencontre de la CNLTD

L’UNION EUROPÉENNE (UE)
s’intéresse à l’évolution de la situation
politique en Algérie. Son ambassadeur à
Alger a adressé des invitations aux
membres de la Coordination nationale
pour les libertés et la transition
démocratique (CNLTD) pour leur
proposer une rencontre. Une réunion est
prévue mercredi à 9h avec les
représentants de l’Union européenne qui
ont demandé à rencontrer les membres de
la CNLTD. Il s’agit d’une discussion sur
la situation interne et régionale du pays. Il
s’agit, en même temps, de perspectives de
coopération de l’Union européenne avec
l’Algérie. Les représentants du RCD
seront également reçus mercredi. 

MANIFESTATION INÉDITE
FOOTMANIA, le premier
Salon du football en Algérie
LE PREMIER Salon du football se
tiendra du 17 au 20 avril 2015 au palais
des Expositions à Alger, sous le thème
«Pour la promotion et l’essor du football
algérien».  Cette manifestation sera une
occasion pour rassembler tous les acteurs
de l’industrie du football pour un partage
d’expériences, de connaissances, de
bonnes pratiques et de savoir-faire.
FOOTMANIA, tel est l’intitulé de
l’exposition dédiée spécifiquement au
football et à tous les aspects qui
caractérisent cette discipline sportive qui
est non seulement un phénomène social,
mais également économique. Organisé
par FOMEXPO, le Salon se veut un
espace d’échange entre différents acteurs
du football, et une plate-forme pour
promouvoir les valeurs du sport—roi,
faire de l’arbitrage, du fair-play et du
respect de chacun les valeurs premières
de cette discipline et beaucoup plus de
proximité entre les (clubs, joueurs,
supporteurs, médias).

UNE TOURNÉE EN FRANCE
À SON PROGRAMME
Fellag remet ça
MOHAMED FELLAG, le talentueux
humoriste, entame une tournée à travers la
France. Parallèlement, il sort un petit livre
sur cinquante ans d’histoire de l’Algérie.
L’auteur de «Djurdjurassic Bled» et de
«L’Allumeur de rêves berbères» a l’air en
forme à la lecture de son dernier opus
«Un espoir, des espoirs», paru aux
éditions Lattès. Non pas que le désespoir
y domine, mais ce conte qui revient sur
cinquante années d’histoire de l’Algérie
n’est pas, à proprement parler, joyeux.

CENTENAIRE DE LA
NAISSANCE DU MUSICIEN
CHEIKH ABDELKRIM DALI 
Un timbre à son effigie
présenté au public

Un timbre-poste, représentant le portrait
du cheikh Abdelkrim Dali, peint par
l’artiste-plasticienne Djazia Cherrih, a été
dévoilé au public dans un cérémonial
officiel auquel ont pris part les
représentants des institutions. Ce timbre
sera un ambassadeur de la culture
algérienne à travers les pays du monde ; il
a été édité sur demande de la Fondation
Abdelkrim Dali. Ce dernier, décédé le 21
février 1978, est l’auteur de plusieurs
succès à l’instar des fameuses chansons
encore fredonnées par tous, «Saha
aïdkoum» et «Brahim El Khalil» laissant
un legs artistique, sonore et écrit, des plus
importants dont plus de 700 heures
d’enregistrement, à une génération qui
continue de perpétuer son œuvre et suivre
son exemple.

Saïd Sadi, ex-président du RCD :
«Je n’ignore pas que les pensionnaires
du sacrifice national s’évertueront à nous
expliquer que ce n’est pas le moment de
remuer le passé. Ce ne fut pas le moment
de parler de démocratie en 1962, de
liberté et d’identité en 1980 ou
d’élections libres à l’occasion de tous les
scrutins. A chaque fois que l’on a étouffé
une vérité ou différé un débat, la facture
a été politiquement délétère et, hélas trop
souvent humainement sanglante.»

«COUP GUEULE»DE

AUTOROUTE DES HAUTS PLATEAUX

Le kilomètre coûtera
500 millions de DA

L’AUTOROUTE des Hauts Plateaux, en construction, coûtera aussi cher que
l’autoroute Est-Ouest. Selon le directeur de l’Agence nationale des autoroutes
(ANA), ce projet stratégique va revenir à l’Etat 500 millions de dinars le
kilomètre. Cela en précisant qu’il s’agit du prix initial, qui pourrait être revu à la
hausse dans certaines situations. Les travaux du premier tronçon ont été lancés
récemment. Pour le directeur de l’ANA, le coût de cet ouvrage, qui permettra de
désenclaver les Hauts Plateaux et de faciliter la communication entre les
différentes régions du pays, se situe à un niveau moyen, au vu de la nature des
travaux à effectuer. Cette nouvelle autoroute sera équipée d’un vaste réseau de
caméras de surveillance qui serviront à détecter tout éventuel incident ainsi que
des stations météorologiques, des stations de pesage de véhicules lourds et des
panneaux chargés d’informer régulièrement et en temps réel les usagers durant
leur trajet.

POUR CONNAÎTRE LES
DERNIERS PAYSAGES
QUE SON MARI A
ADMIRÉ EN KABYLIE
La femme d’Hervé Gourdel
bientôt en Algérie

FRANÇOISE GRANDCLAUDE,
l’épouse de l’otage français Hervé
Gourdel, assassiné par les hordes
sauvages, a annoncé qu’elle souhaitait se
rendre sur les lieux de l’enlèvement et de
l’assassinat de son compagnon, guide de
haute montagne disparu fin septembre
dans la région du Djurdjura, non loin de
Tizi Ouzou. Pour ce voyage Françoise
Grandclaude sera accompagnée d’autres
membres de la famille d’Hervé Gourdel.
«Nous allons revoir les derniers paysages
d’Hervé» a-t-elle indiqué. En dépit
d’intenses recherches menées par les
services de sécurité le corps d’Hervé
Gourdel n’a toujours pas été retrouvé. La
Gendarmerie nationale ainsi que l’Armée
nationale populaire ne cessent de ratisser
la région pour arrêter le groupe de
terroristes. La justice algérienne a lancé
des poursuites contre quinze personnes
ayant participé à cet assassinat. 

LE TRAIT DE SIDOU

LE PRÉSIDENT de la Fédération
italienne des entreprises sidérurgiques
(Federacciai) Antonio Gozzi, a appelé la
commission industrielle du sénat italien à
une évaluation minutieuse des offres sur
le site sidérurgique de Lucchini RS à
Piombino, en particulier celle émanant du
groupe privé Cevital. Lors de son passage
devant la commission industrielle du
sénat italien pour débattre de la crise

industrielle italienne, le président de
Federacciai a qualifié le plan
d’investissement proposé par Rebrab de
plan «singulier et suspect». Le groupe
Cevital a soumis, le 28 octobre dernier,
une offre de rachat assortie d’un plan
d’investissement de 400 millions d’euros
pour l’acquisition de Lucchini RS, l’un
des principaux spécialistes mondiaux de
composants ferroviaires. 

REBRAB A AUSSI SES DÉTRACTEURS EN ITALIE

L’offre de Cevital pour le rachat
de Lucchini RS qualifiée de suspecte
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
WILAYA DE AIN-DEFLA 

DIRECTION DES TRA VAUX PUBLICS 
NUMERO D'IDENTIFICATION FISCALE: 

408015000044007 
 

AVIS D'ATTRIBUTION PROVISOIRE 
DE MARCHE 

 
 
En application des dispositions de l’article 49, alinéa 2 et l'article 125 alinéa 14 du décret présidentiel N°10- 
236 du 07 octobre 2010, modifié et complété, portant réglementation des marchés publics, la direction des 
travaux publics de la wilaya de Ain-Defla informe l’ensemble des soumissionnaires ayant participé à l'avis 
de consultation N° 89/2014 relatif aux projets: 
Travaux de réalisation bretelles de raccordement d’un ouvrage existant sur la voie ferrée (zone 
industrielle) sur 560 ml. 
Dans le cadre de l’opération intitulée : Travaux de réalisation bretelles de raccordement d’un ouvrage 
existant sur la voie ferrée (zone industrielle) sur 560 ml. 
Qu’à l’issue de l’évaluation des offres techniques et financières conformément aux critères prévus dans le 
cahier des charges, le marché est attribué provisoirement comme suit : 
 
DESIGNATION 
DES TRAVAUX 

 
ENTREPRISE  

 
RETENUE 

 

 
Montant en DA 

TTC 

 
DELAI 

 
Note 

Technique 
 

Observation 

Travaux de 
réalisation 
bretelles de 
raccordement 
d’un ouvrage 
existant sur la 
voie ferrée (zone 
industrielle) sur 
560 ml. 

ETPHB 
ARROUDJ OMAR 

CHLEF  
NIF 

103602178017402 

48.879.090.00 04 mois 61.25 Moins 
disant 

  
Les soumissionnaires contestant le choix opéré par le service contractant, peuvent déposer leurs éventuels 
recours auprès de la commission des marchés de la wilaya de Ain Defla dans les dix (10) jours à compter de 
la première parution du présent avis dans les quotidiens , en application des dispositions de l’article 114 du 
décret présidentiel N°10-236 du 07 octobre 2010 , modifié et complété, portant réglementation des marchés 
publics. 
NB : Pour les autres soumissionnaires désirant connaître les résultats de l'évaluation de leurs offres 
techniques et financières, ils peuvent se rapprocher auprès des services de la Direction des Travaux 
Publics de la Wilaya de Ain Defla au plus tard 03 jours à compter du premier jour de la publication 
du présent avis. 
 

Le directeur des Travaux Publics 
 

Le Jeune Indépendant du 18/11/2014 - ANEP N° 157 388

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
MINISTERE DE LA SANTE ,DE LA POPULATION ET DE LA REFORME HOSPITALIERE 

DIRECTION DE LA SANTE ET DE LA POPULATION DE LA WILAVA DE LAGHOUAT 
ETABLISSEMENT PUBLIC DE SANTE DE PROXIMITE DE BRIDA 

 

AVIS DE RECRUTEMENT 
 
 
L'établissement public de santé de proximité de Brida lance un avis de recrutement pour les postes suivants : 
 
 

Grade Emploi 

motif 

Modalités 

d'inscription 
Spécialisation requise Nombre 

de postes
Lieu de 

dominati
on

Autres 

termes 
Médecin généraliste 
de santé publique 

Concours 
sur titre 

Doctorat en 
médecine 

Parmi les candidats titulaires d'un diplôme de doctorat en médecine ou d'un 
titre reconnu équivalent 

09   

Chirurgien dentiste 
de santé publique 

Concours 
sur titre 

Diplôme en 

chirurgien

Parmi les candidats titulaires d'un diplôme de chirurgien dentiste ou d'un titre 
reconnu équivalent 

03   

Pharmacien 
généraliste en santé 
publique 

Concoure 
sur titre 

Diplôme en 
pharmacie 

Parmi les candidats titulaires d'un diplôme de pharmacie ou d’un titre reconnu 
équivalent 

01   

Administrateur Contra 

(CID et 
DAS) 

Licence 
d'enseignement 
supérieur ou d’un 
titre reconnu 
équivalent 

Licence d'enseignement supérieur : - Science juridique et administrative - 
Sciences économiques - Sciences financières - Sciences commerciales - 
Science gestion - Sciences Politiques et relations internationales  -Sociologie 
(sauf sociologie éducative)  -Psychologie (travail et réglementation) -Science 
de l'information et de la communication - Science islamique option : charia et 
droit 

01   

Biologiste deuxième 
degré de santé 
publique 

(1) Contra*  
(CID et 
DAS) (1) 
externes 

Titulaire d’un 
master en biologie 
ou d'un titre 
reconnu équivalent

Biologiste deuxième degré de santé publique spécialités ci-après : 
Microbiologie - Parasitologie - Physiologie animale - Physiologie - Génétique -
Biologie de la reproduction - Biologie cellulaire - Biochimie- Neurobiologie 
moléculaire - Physiologie pathologie - Génie biologique - Ecologie et 
environnement - Control de qualité et analyse - Ecologie animale - Science de 
végétale et biotechnologie - Génie pharmacologique et biochimique. 

02   

Biologiste du 1er 
degré de santé 
publique 

Contra (CID 
et DAS) 

Titulaires d’une 
licence en biologie 
ou d’un titre 
reconnu équivalent

Biologiste du 1er  degré de santé publique spécialités ci-après : Microbiologie - 
Parasitologie - Physiologie animale - Physiologie - Génétique - Biologie de la 
reproduction - Biologie cellulaire - Biochimie- Neurobiologie moléculaire - 
Physiologie pathologie - Génie biologique - Ecologie et environnement - 
Control de qualité et analyse - Ecologie animale - Science de végétale et 
biotechnologie - Génie pharmacologique et biochimique. 

01 EPSP 

BRIDA 

 

Attachés de 
laboratoire de santé 
publique 

Contra (CID 
et DAS) 

Diplôme de 
technicien 
supérieur ou d'un 
titre reconnu 
équivalent 

Attachés de laboratoire de santé publique spécialités ci-après : Microbiologie - 
Parasitologie - Physiologie animale - Physiologie - Génétique -Biologie de la 
reproduction - Biologie cellulaire – Biochimie - Neurobiologie moléculaire - 
Physiologie pathologie - Génie biologique - Ecologie et environnement - 
Control de qualité et analyse - écologie animale - Science de végétale et 
biotechnologie - Génie pharmacologique et biochimique. 

01   

Ingénieur d’Etat en 
informatique 

Externe Titulaires d’un 
diplôme 

d’ingénieur d’Etat 
en informatique ou 
d’un titre reconnu 
équivalent 

Titulaires d’un diplôme d’ingénieur d’Etat en informatique ou d’un titre 
reconnu équivalent 

01   

Technicien supérieur 
en informatique 

Contra 

(CID et 
DAS) 

Titulaires du 
diplôme de 
technicien 
supérieur en 
informatique ou 
d’un titre reconnu 
équivalent 

Titulaires du diplôme de technicien supérieur en informatique ou d’un titre 
reconnu équivalent 

01   

 
Dossier : 
1- Demande manuscrite (N° : portable). 
2- Photocopie du diplôme et photocopie du relevé de notes des années. 
3- Photocopie de la carte d’identité nationale légalisée. 
4- Casier judiciaire (nouvelle). 
5- Fiche de renseignements. 
 
Remarque : les candidats doivent adresser leur dossier à l'établissement public de la santé de proximité de Brida, route d’El-Bayad, wilaya de Laghouat, dans un délai 
de (15) jours (travail) à partir de cette annonce. 
- Pas pris en compte les fichiers qui contiennent les enregistrements en dehors des prêts à terme manquant.  

Le Directeur 
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
MINISTERE DE LA SANTE, DE LA POPULATION ET DE LA

REFORME HOSPITALIERE
DIRECTION DE LA SANTÉ ET DE LA POPULATION DE LA

WILAYA DE BLIDA
NIF : 408016000009053

AVIS D’APPEL
D’OFFRES NATIONAL

OUVERT N° 24/2014
La Direction de la santé et de la population de la wilaya de Blida lance un avis d’ap-
pel d’offres national ouvert n° 24/2014 pour « ACQUISITION DE 06 (SIX)
CAMIONS PLATEAUX POUR LES STRUCTURES DE SANTE »
Les soumissionnaires intéressés par le présent avis d’appel d’offres national ouvert
peuvent retirer le cahier des charges gratuitement auprès de la Direction de la santé
et de la population de la wilaya de Blida – Service de la planification et des moyens
– 01, rue des Frères Benaouda Blida.
Les offres sont accompagnées des pièces suivantes :

Offre technique :
1- La déclaration à souscrire dûment remplie, datée et revêtue du cachet et de la
signature du soumissionnaire (modèle joint au présent cahier des charges) ;
2- La déclaration de probité, dûment remplie, datée et revêtue du cachet et de la
signature du soumissionnaire (modèle joint au présent cahier des charges) ;
3- Caractéristiques techniques des camions plateaux proposées avec prospectus ;
4- Une copie certifiée conforme de l’extrait du registre du commerce ;
5- L’extrait de rôle du soumissionnaire apuré ou avec un échéancier de paiement
6- Une copie certifiée conforme du statut de l’entreprise pour les soumissionnaires
ayant la qualité de société commerciale ;
7- Un extrait du casier judiciaire du soumissionnaire lorsqu’il s’agit d’une personne
physique, et du gérant ou du directeur général de l’entreprise lorsqu’il s’agit d’une
société ;
8- Une attestation de situation fiscale délivrée par les services des impôts concernés ;
9- Le numéro d’identification fiscale (NIF) pour les soumissionnaires nationaux et
les soumissionnaires étrangers ayant travaillé en Algérie ;
10-Les copies certifiées conformes des attestations de mise à jour envers les orga-
nismes parafiscaux (CNAS, CASNOS) pour les soumissionnaires nationaux et les
soumissionnaires étrangers ayant travaillé en Algérie ;
11- Une copie légalisée de l’attestation de dépôt légal des comptes sociaux en cours

de validité délivrée par les services du Centre national du registre du commerce
(CNRC) pour les soumissionnaires ayant la qualité de société commerciale ;
12- Le certificat de conformité de l’équipement aux normes du pays de fabrication
13- Les copies légalisées des bilans comptables des trois (03) dernières années, cer-
tifiés par un commissaire aux comptes ;
14- Délégation de pouvoir en cours de validité selon le modèle joint en annexe du
présent cahier des charges, dans le cas où le signataire n’est pas le soumissionnaire
lui-même.
15- Attestation de garantie de l’équipement sur une durée minimale de deux (02)
années.
16. Lettre d’engagement pour le délai de livraison
17- Lettre d’engagement pour le service après-vente
18- Le présent cahier des charges dûment signé et paraphé par le soumissionnaire et
portant la mention « Lu et approuvé ».

Offre financière :
1- La lettre de soumission selon le modèle joint en annexe du présent cahier des
charges remplie, datée et signée par le soumissionnaire ;
2- Le bordereau des prix unitaires en hors taxes daté et signé par le soumissionnaire.
3- Le devis estimatif et quantitatif en hors taxes et en toutes taxes comprises daté et
signé par le soumissionnaire.

Les offres technique et financière doivent être déposées dans deux enveloppes sépa-
rées et introduites dans une enveloppe extérieure fermée et anonyme qui portera la
mention suivante :

AVIS D’APPEL D’OFFRES NATIONAL OUVERT N° 24/2014 POUR
« ACQUISITION DE 06 (SIX) CAMIONS PLATEAUX POUR 

LES STRUCTURES DE SANTE »
«A NE PAS OUVRIR »

Adressée à Monsieur le Directeur de la santé et de la population de la wilaya de
Blida – 1, rue des Frères Benaouda, Blida.
La date de dépôt des offres est fixée au 21ème jour avant 12H00, à compter du pre-
mier jour de la parution du présent avis dans le BOMOP ou dans les quotidiens
nationaux, reportée éventuellement au premier (1er) jour ouvrable au cas où cette
date coïncide avec des jours fériés et/ou hebdomadaires légaux
Les soumissionnaires sont invités à assister à l’ouverture des plis techniques et
financiers qui aura lieu à 14H00, au siège de la Direction de la santé et de la popu-
lation, le dernier jour correspondant à la date de dépôt des offres. Le présent avis
tient lieu de convocation aux soumissionnaires pour assister à l’ouverture des plis.
Les soumissionnaires resteront engagés par leurs offres pendant 90 jours augmentés
de la durée de préparation des offres.

Le directeur

Le Jeune Indépendant du 18/11/2014 - ANEP N° 157 163
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7 LE NOUVEAU PROJET
DE LOI SUR LA SANTÉ
BIENTÔT PRÉSENTÉ
AU GOUVERNEMENT
Le projet consacre
la gratuité des soins
LE MINISTRE de la Santé, de la
Population et de la Réforme
hospitalière, Abdelmalek Boudiaf, a
affirmé récemment à la presse que le
projet de la nouvelle loi sera soumis au
gouvernement début de la semaine
prochaine une fois tous les
amendements et compléments
nécessaires y seront apportés. Ce
projet de la nouvelle loi sanitaire sera
remis en début de semaine au niveau
du Gouvernement après être
définitivement finalisée au plus tard
jeudi prochain. «Nous avons estimé
nécessaire de nous assurer que des
amendements ou des compléments y
seront encore apportés si cela
s’avérera nécessaire», a précisé le
ministre. Le premier responsable du
secteur a ajouté dans la même optique
que la finalité d’un tel projet demeure
l’intérêt du malade, en rappelant les
principes fondamentaux du système de
santé algérien, à savoir la gratuité,
l’universalité et l’accès aux soins. Par
ailleurs, Boudiaf a indiqué que toutes
les suggestions ont été prises en
considération afin d’enrichir la
nouvelle loi. De plus, il a ajouté que
tous les partenaires sociaux ont été
destinataires de la première copie du
projet. En outre, M. Boudiaf a par
ailleurs relevé la particularité du
métier de pharmacien, régi par des
normes morales et juridiques sans
pareil, promettant la prise en charge
des droits du pharmacien en même
temps que la disponibilité du
médicament. Le ministre a assuré
également la détermination des
pouvoirs publics d’œuvrer pour faire
de l’Algérie un pôle d’excellence en
matière d’industrie pharmaceutique. Il
est bien de dire que de nouveaux
mécanismes ont été proposés dans le
cadre de ce nouveau projet de loi
sanitaire. De plus, le nouveau projet de
loi accorde, dans son volet financier,
une importance particulière aux
critères de gestion, négligés après
l’application de la gratuité des soins,
causant des dysfonctionnements de
gestion et d’organisation. Ce nouveau
projet de loi sur la santé consacre en
outre le principe de gratuité des soins.
F. O./APS

DJEZZY 
Le staff dirigeant
à la rencontre
des employés de l’Est
APRÈS la région Ouest, le Top
Management de Djezzy avec à sa tête
le directeur général Philip Tohmé est
parti, le 12 novembre dernier, à
Constantine, à la rencontre de plus de
400 employés de la région Est. Cette
rencontre, marquée par des échanges
aussi francs qu’enrichissants, a été
l’occasion pour les responsables de
Djezzy de présenter tour à tour aux
employés présents une projection sur
l’avenir de l’entreprise avec en toile de
fond une vision claire sur ce qui doit
caractériser les relations internes et
externes de l’entreprise mais aussi son
positionnement sur le marché. Les
employés se sont dits très satisfaits
d’assister à cette rencontre fort
importante dès lors qu’elle leur a
permis d’avoir une idée claire sur la
stratégie et l’avenir de leur entreprise
mais aussi sur les défis de l’heure. La
rencontre s’est terminée dans une
ambiance festive à l’avenant du
sentiment d’optimisme inspirée par ce
mémorable évènement. 

LES HABITANTS des quatre
communes de la daïra de Che-
mini, (Tibane, Souk-Oufella,
Chemini et Akfadou) ne déco-
lèrent toujours pas. Après avoir
organisé plusieurs actions de
protestation dont les fermetures
des sièges de l’APC et de la
daïra, un rassemblement devant
le siège de la wilaya et les cou-
pures des RN durant ces trois
dernières semaines, Ils revien-
nent au galop. 
Hier, ils ont investi la rue au
chef-lieu de wilaya, marchant à
partir de la maison de la Cultu-
re jusqu’au siège de la wilaya
où ils ont observé un rassem-
blement. Ces actions ont été
appuyées localement par une
grève qui a paralysé l’activité
commerciale et autres dans les
quatre communes susnom-
mées. 
Ils étaient plusieurs centaines
de citoyens à participer à cette
marche où des slogans ont été
arborés sur des banderoles et
scandés aussi par les manifes-
tants qui ont exigé à nouveau le

raccordement au gaz naturel
dans «l’immédiat» de tous les
foyers des deux aârch, Ath
Mansour et Ath Waghlis.
«Nous voulons du gaz de ville
dans l’immédiat, non à la
hogra, 50 ans d’attente bara-
kat», «non aux mensonges et à
l’exclusion», «nous exigeons
l’alimentation de nos villages
en gaz naturel dans l’immé-
diat», «notre dignité ne se mar-

chande pas», etc. La coordina-
tion des citoyens de la daïra de
Chemini accuse les P/APC de
leurs localités de faire «un tra-
vail de sape» et de «courir der-
rière les passe-droits jusqu’à
les «humilier». Elle a exigé
«une décision portant sur le
projet de raccordement et la
consistance de l’enveloppe
allouée pour mettre fin à cette
protestation». 

Pour rappel, la coordination
avait rencontré la semaine pas-
sée le wali et une délégation du
ministère de l’intérieur qui a
été dépêchée sur les liesses.
Hier, le wali a réaffirmé sur
Radio-Soummam que les com-
munes en question seront bel et
bien raccordées au gaz de ville,
mais faut-il encore que les
manifestants patientent pour
que le réseau de transport soit
terminé. 
Pour lui, «c’est une question de
temps puisque ces communes
sont concernées par le pro-
gramme 2010/2014. «Il ne faut
pas chercher un problème là où
il n’y en pas», déclare-t-il sur
Radio-Soummam car, «avant
que le gaz n’arrive personne
n’a rien dit, et maintenant des
personnes sont à la
manœuvre». 
A noter que le P/AP de Tineb-
der et des élus ont participé à la
marche en soutien aux popula-
tions de ces régions monta-
gneuses. 

Noureddine Bensalem 

MARCHE ET GRÈVE DANS QUATRE COMMUNES À BÉJAÏA

Les habitants réclament
le raccordement au gaz de naturel

A li Khelifaoui, directeur
de l’Agence nationale
des autoroutes (ANA),

qui intervenait hier sur les
ondes de la chaîne III, a donné
une date butoir pour la rentrée
en vigueur du système du
péage sur l’autoroute Est-
Ouest. Ce sera avant la fin de
l’année 2015, a-t-il promis. 
Cependant, M. Khelifaoui n’a
pas donné de détails sur le prix
que devra payer chaque auto-
mobiliste qui empruntera l’au-
toroute : «L’entrée en vigueur
du système de péage débutera à
la fin de l’année 2015, une fois
les stations de péage réalisées.
Le prix au kilomètre à payer

par l’utilisateur de cette infra-
structure reste encore à défi-
nir», a-t-il indiqué.
Commentant la construction de
la voie routière des Hauts Pla-
teaux, «entièrement confiée à
des entreprises algérienne», le
directeur de l’ANA signale
qu’il s’agit d’un projet aussi
important que celui de l’auto-
route Est-Ouest pour permettre
aux pouvoirs publics d’asseoir
leur politique relative à l’amé-
nagement du territoire.
Pour ce qui concerne le coût de
cette voie de communication,
Khelifaoui le situe globalement
à 0,5 milliard de dollars le
kilomètre.

S’exprimant sur le tronçon de
l’autoroute Est-Ouest reliant
les villes de Constantine et
d’El-Tarf, dont les travaux ont
été retirés à l’entreprise japo-
naise Cojaal et qui est en atten-
te de reprise, le DG de l’ANA
affirme que la section de
détournement du tunnel de Dje-
bel El-Ouahch devrait être opé-
rationnelle à partir de l’été pro-
chain, l’étude de réalisation du
tunnel devant initialement être
construit sur cette partie du
tronçon étant encore à l’étude.
Répondant à la question relati-
ve aux équipements accompa-
gnant le tracé des autoroutes,
M. Khelifaoui indique que les

travaux ont été lancés au mois
d’avril dernier et qu’ils consis-
tent, notamment, en la réalisa-
tion de 48 postes de péage, 22
centres d’entretien et d’exploi-
tation et l’installation d’un
réseau d’appels d’urgence.
Il annonce, en outre, que «d’ici
à fin 2015», son agence aura
installé, tout le long de l’auto-
route, un réseau de caméras
destiné à détecter tout éventuel
incident, des stations météoro-
logiques, des stations de pesage
de véhicules lourds et des pan-
neaux chargés d’informer régu-
lièrement «et en temps réel» les
usagers durant leur parcours.

Lynda Louifi

LE DG DE L’AGENCE NATIONALE DES AUTOROUTES
L’A RÉVÉLÉ HIER 

Le péage sur l’autoroute
Est-Ouest pour la fin 2015

Alors que le projet de
l’autoroute Est-Ouest n’est pas

encore achevé à 100%, en plus
des défaillances relevées, le

péage est déjà programmé pour
la fin 2015. Cette date devrait

correspondre à la livraison
totale du projet.

D
R

D
R
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
 
DIRECTION DE LA SANTE ET DE LA POPULATION  
WILAYA DE TIPASA  
NIF : 099742019000918 

AVIS D’ATTRIBUTION PROVISOIRE DE MARCHE 
 

Conformément aux articles 49, 114 et 125 du décret présidentiel n° 10-236 du 07/10/2010, modifié et complété, portant réglementation des. 
marchés publics, le directeur de la santé et de la population informe l’ensemble des soumissionnaires ayant participé à l’appel d’offres restreint 
relatif à l’acquisition et installation d’équipements médicaux pour les EPSP de la wilaya de Tipaza, qu’à l’issue de l’évaluation des offres 
techniques et financières, le marché a été attribué par lot, à titre provisoire, aux soumissionnaires suivants : 
 

Désignation des lots Désignation et adresses des entreprises retenues 
Montant 

T.T.C 
Note 
Tech Délai de livraison 

 
LOT N°01 : acquisition et installation d’équipement de 
laboratoire 

 
EURL REDHA  ALEMDAR Cité 40 logts LSP BT N°07 Bouismail  
W .Tipaza 
NIF : 0013442052427360 

10.294.830.00 DA 
 

80.00 
 

01 jour 

LOT N°02 : acquisition et installation 
d’équipement de stérilisation 

SARL COVAM Boulevard Krim Belkacem promotion Lalaoui Mohamoud Bt B N°04 quartier Sghir Béjaïa  
NIF : 099806018239507 8.000.460.00 DA 83.00 01 jour 

 
Les soumissionnaires non retenus sont invités à prendre connaissance des résultats détaillés de l’évaluation de leurs offres techniques et 
financières dans un délai de trois (03) jours à compter de la première date de parution de l'avis d’attribution provisoire dans la presse nationale 
ou dans le BOMOP. Ainsi, ils peuvent introduire leurs éventuels recours auprès de la commission des marchés de la wilaya de Tipaza dans un 
délai de dix (10) jours à compter de la première date de parution de cet avis dans la presse nationale ou dans le BOMOP. 
 

Le Jeune Indépendant du 18/11/2014 - AN
EP N

° 157 051

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
MINISTERE DES RESSOURCES EN EAU
DIRECTION DES RESSOURCES EN EAU

DE LA WILAYA DE BOUMERDES
NIF : 410006000035032

AVIS D’APPEL D’OFFRES
NATIONAL RESTREINT N° 22/2014

La Direction des ressources en eau de la wilaya de Boumerdès lance un avis d’appel d’offres
national restreint pour la réalisation des travaux de : optimisation des systèmes d’épuration de
Boumerdès, Thénia et Zemmouri, répartis en trois (03) lots :

Les entreprises qualifiées en activité principale hydraulique catégorie IV ou plus pour le lot
n° 04 et catégorie III ou plus pour les lots n° 05 et 06 peuvent retirer le cahier des charges
auprès de la Direction des ressources en eau de la wilaya de Boumerdès

1/OFFRE TECHNIQUE :
01- Les pouvoirs du (ou les) signataire(s) à engager la soumission. 
02- Déclaration à souscrire dûment renseignée, paraphée et signée.
03- Déclaration de probité dûment renseignée, paraphée et signée.
04- CPS +CPT dûment complétés, paraphés et signés. 
05- Instruction aux soumissionnaires paraphée et signée.
06-  * 1re condition :
Lot n° 04 : copie légalisée du certificat de qualification et classification professionnelle IV
ou plus activité principale hydraulique (en cours de validité).
Lot n° 05 et 06 : copie légalisé du certificat de qualification et classification professionnelle
III ou plus activité principale hydraulique (en cours de validité).
* 2ème condition :
Lot n° 04 : avoir réalisé au moins un projet de réalisation du réseau d’assainissement de
conduites DN > 400 mm sur un linéaire d’au moins 800 ml.
Lots n° 05 et 06 : avoir réalisé au moins un projet de réalisation du réseau d’assainissement
de conduites DN > 300 mm sur un linéaire d’au moins 500 ml.
07- Attestations de bonne exécution des maîtres d’ouvrage durant les dix (10) dernières
années.
08- Copie légalisée des statuts de l’entreprise pour la personne morale.
09- Copie du registre du commerce.

10- Bilan financier des trois (03) dernières années (2011, 2012 et 2013) portant le cachet de
la direction des impôts auxquelles est qualifiée l’entreprise.
11- Attestations de mise à jour CNAS, CASNOS et CACOBATH (en cours de validité).
12- Attestation de dépôt légal des comptes sociaux de l’année 2013.
13- Extrait de rôle apuré ou échéancier dûment accordé par les services fiscaux compétents
avec justificatifs de versement.
14- Casier judiciaire du directeur ou du gérant en cours de validité (moins de 03 mois).
15- Le programme des travaux avec délai d’exécution.
16- La liste des moyens matériels sera justifiée par les cartes grises accompagnées des
contrats d’assurances en cours de validité pour le matériel roulant, les factures d’achat pour le
matériel non roulant.
17- La liste des moyens humains visée par la CNAS ou attestation d’affiliation pour l’enca-
drement appuyée de diplôme, et pour le reste, sera justifiée par la mise à jour CNAS.
18- Déclaration annuelle des salaires (DAS) ou attestations d’affiliation visée par la CNAS
19- Référence bancaire (RIB) du soumissionnaire.
20- Numéro d’identification fiscale (NIF) du soumissionnaire.

N. B. : la date de légalisation des documents doit être de moins de trois mois à la date
d’ouverture des plis

II/ OFFRE FINANCIERE :

01- La lettre de soumission selon modèle paraphé et signé.
02- Bordereau des prix unitaire dûment renseigné, paraphé et signé. 
03- Détail estimatif et quantitatif dûment renseigné, paraphé et signé.

Chaque offre (technique et financière) est insérée dans une enveloppe fermée et cachetée,
indiquant la référence et l’objet de l’appel d’offre ainsi que la mention «Technique » ou
«Financière», selon le cas. Les deux enveloppes « fermées et cachetées » sont mises dans
une autre enveloppe fermée et anonyme comportant la mention suivante :

A NE PAS OUVRIR 
APPEL D’OFFRES NATIONAL RESTREINT N° 22/2014
OPTIMISATION DES SYSTEMES D’EPURATION DE 

BOUMERDES, THENIA ET ZEMMOURI « LOT N° 04, 05 ET 06 »
A MONSIEUR LE DIRECTEUR DES RESSOURCES EN EAU DE LA WILAYA DE

BOUMERDES – CITÉ ADMINISTRATIVE 35 000 BOUMERDES-CENTRE.

La durée de préparation des offres est fixée à vingt-cinq (25) jours à compter de la première
parution de l’avis d’appel d’offres dans les quotidiens nationaux ou dans le BOMOP.
L’heure limite de dépôt des offres est fixée à dix heures (10h00mn) au vingt-cinquième
(25) jour à compter de la première parution de l’avis d’appel d’offres dans les quotidiens
nationaux ou dans le BOMOP. Si le jour de dépôt des offres coïncide avec un jour férié ou un
jour de repos légal, le dépôt sera prorogé jusqu’au jour ouvrable suivant.
La durée de validité des offres est fixée à la durée de préparation des offres augmentée de
trois (03) mois à compter de la date de dépôt des offres.
L’ouverture des plis techniques et financiers se fera en séance publique en présence des sou-
missionnaires qui souhaitent assister à cette séance, au niveau de la Direction des ressources
en eau de la wilaya de Boumerdès, sise Cité administrative – Boumerdès-Centre – 35000.
L’ouverture des plis est fixée à 10 heures 30 mn au vingt-cinquième (25) jour à partir de la
date de parution de l’avis d’appel d’offres dans la presse nationale ou dans le BOMOP, le
même jour que celui du dépôt des offres. Si le jour d’ouverture des plis coïncide avec un jour
férié ou un jour de repos légal, l’ouverture sera prorogée jusqu’au jour ouvrable suivant.

Le Jeune Indépendant du 18/11/2014- ANEP N° 156 666

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE 
DIRECTION DE LA SANTE ET DE LA POPULATION  
WILAYA DE TIPASA  
NIF : 099742019000918 

AVIS D’ATTRIBUTION PROVISOIRE DE MARCHE 
 
Conformément aux articles 49, 114,125 du décret présidentiel n° 10-236 du 07/10/2010, modifié et complété portant réglementation des marchés publics, le 
directeur de la santé et de la population informe l’ensemble des soumissionnaires ayant participé à l’appel d’offres restreint relatif à l’acquisition et installation 
d’équipements médicaux pour les trois (03) polycliniques, Sidi Rached, Hadjout et Messelmoun, qu’à l’issue de l’évaluation des offres techniques et 
financières, le marché a été attribué à titre provisoire au soumissionnaire suivant : 
 

Désignation et adresse de l’entreprise retenue Montant T.T.C
Note tech.

 
Délai de livraison 

 
Observation 

EURL REDHA ALEMDAR 8.523.684.00 DA 76 points 1 jour 
Offre moins disante après 
l’évaluation technique 

Cité 40 Iogts LSP BT N° 07 Bouismail W. Tipaza. 
NIF : 0013442052427360 

 

 
Les soumissionnaires non retenus sont invités à prendre connaissance des résultats détaillés de l’évaluation de leurs offres techniques et financières dans un 
délai de trois (03) jours à compter de la première date de parution de l’avis d’attribution provisoire dans la presse nationale ou dans le BOMOP, ainsi ils 
peuvent introduire leurs éventuels recours auprès de la commission des marchés de la wilaya de Tipasa, dans un délai de dix (10) jours, à compter de la 
première date de parution de cet avis dans la presse nationale ou dans le BOMOP. 

Le Jeune Indépendant du 18/11/2014 - AN
EP N

° 157 044

Lot n° Désignation

Lot n° 04 Rénovation et extension du système de collecte de la STEP
de Boumerdès

Lot n° 05 Rénovation et extension du système de collecte de la STEP
de Zemmouri

Lot n° 06 Rénovation et extension du système de collecte de la STEP
de Thénia
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Le diplomate Michel Kafando a
été choisi comme président de

la transition du Burkina Faso,
une période qui durera de sa

nomination officielle jusqu’aux
élections prévues en novembre

2015, a annoncé hier un
ecclésiaste au nom du collège

de désignation.

«C’est le candidat Michel
Kafando qui a été retenu par
consensus», a déclaré Igna-

ce Sandwidi, représentant de l’Eglise
catholique au sein de cette instance dans
laquelle armée et civils siégeaient, qui a
rendu son résultat peu avant 4H00 du
matin (locales et GMT) au terme d’une
nuit de tractations. M. Kafando, 72 ans,
figure de la diplomatie burkinabè, fut
ambassadeur de la Haute-Volta (l’ancien
nom du pays) puis du Burkina Faso auprès
des Nations unies, respectivement en
1981-1982 et 1998-2011.
Sa désignation doit encore être confirmée
par le Conseil constitutionnel avant d’être
définitivement validée, ce qui devrait être
très rapide. Dès cette étape achevée, le
pouvoir, pris par le lt-colonel Isaac Zida,
actuel homme fort du pays, à la chute du
président Blaise Compaoré, sera transmis
de fait aux civils.
Le diplomate Michel Kafando a été choisi
comme président de la transition du Bur-
kina Faso, parmi deux autres candidats, à
savoir l’ex-ministre Joséphine Ouédraogo
et le journaliste Cherif Sy. Cette nomina-
tion est survenue aussi deux jours après le
rétablissement de la Constitution burkina-
bé par le lieutenant-colonel, Issaac Zida,
qui a pris les rênes du pays après le départ
de Blaise Compaoré, le 31 octobre, chassé
par la rue et l’opposition, en raison notam-
ment de son souhait de modifier la Consti-

tution pour se maintenir au pouvoir, après
27 années de règne.
Une fois la désignation de Michel Kafan-
do actée par le Conseil constitutionnel, les
civils auront repris officiellement les rênes
du pays tournant ainsi la page du régime
militaire.
Michel Kafando qui compte s’adresser au
peuple burkinabé «dès que cela sera pos-
sible», s’est déjà engagé à relever les défis
qui se posent au Burkina Faso car, a-t-il
dit, il en va de «la crédibilité» de ce pays
du Sahel qui, «après des journées ter-
ribles», a besoin de «redonner confiance»
et de mettre «le cap sur l’avenir».
L’objectif visé, pour le président intéri-
maire, est de «bâtir ensemble une nouvel-
le société, une société réellement démo-
cratique par la justice, la tolérance et

l’union des cœurs», a-t-il indiqué dans un
court discours manuscrit. Selon l’opposi-
tion burkinabé, le programme de Michel
Kafando «c’est exactement ce que les
gens attendent parce que allait droit sur les
problèmes de corruption et d’impunité».
«Il est extraordinairement en phase avec
les attentes de la révolution», selon les
dires de Zaphirin Diabré, le chef de file de
l’opposition à Blaise Compaoré.

L’Union africaine salue la
nomination de Michel Kafando

Aussitôt annoncée, la nomination du
diplomate Michel Kafando à la tête du
Burkina Faso a été saluée par l’Union afri-
caine (UA) comme signe de la «maturité
politique» et du «sens des responsabilités»
des Burkinabè. La présidente de la Com-
mission de l’UA, Nkosazana Dlamini-
Zuma, s’est ainsi réjouie dans un commu-
niqué, du rétablissement de la Constitu-
tion» et a dit prendre «note avec satisfac-
tion de la désignation d’une personnalité
civile, Michel Kafando, comme président
de la transition». R. I.

DES PARLEMENTAIRES belges ont
dénoncé l’occupation et la colonisation
des territoires palestiniens par l’Israël, qui
«constitue aujourd’hui le principal obs-
tacle à la paix entre Palestiniens et Israé-
liens» et ont appelé les autorités Belges à
reconnaître dès maintenant l’Etat de
Palestine, ont rapporté des médias locaux
hier. «La Belgique se grandirait à jouer un
rôle précurseur au sein de l’Union euro-
péenne en reconnaissant dès maintenant
l’Etat de Palestine et apporter ainsi une
pierre à l’édifice de la paix entre Palesti-
niens et Israéliens», affirment ces parle-
mentaires qui ont participé, début
novembre, à une mission en Palestine et
en Israël, organisée par le Centre national
belge de la coopération au développement
(CNCD), selon le site de la Radio-Télévi-
sion Belge Rtbf.
«Nous estimons qu’il est temps que la
Belgique emboîte le pas à la Suède», ajou-
tent-t-ils, estimant qu’une telle décision de
reconnaissance bilatérale ne serait que la
conséquence logique de la position adop-
tée par la Belgique en faveur de l’acces-

sion de la Palestine au statut d’Etat obser-
vateur aux Nations Unies en 2012 et de
son admission comme Etat membre de
l’UNESCO, un an auparavant.
Au total, 134 pays dans le monde ont
reconnu la Palestine, selon l’Autorité
palestinienne. La Suède est le seul pays de
l’Union européenne à avoir reconnu jus-
qu’à présent la Palestine, le 30 octobre,
une décision qualifiée d’historique.
Concernant la colonisation israélienne qui
constitue aujourd’hui «le principal obs-
tacle à la paix entre Palestiniens et Israé-
liens», selon les parlementaires, qui souli-
gnent que «sans l’adoption de mesures
effectives cherchant à obtenir son arrêt et
son démantèlement, toute solution durable
au conflit demeurera illusoire».
Lors de cette mission, les membres de
cette délégation, formée de députés euro-
péens, fédéraux, wallons, flamands et
Ecolos, affirment qu’ils avaient «pu mesu-
rer toute l’étendue des conséquences de
l’occupation et de la colonisation des Ter-
ritoires palestiniens par Israël». «En tant
qu’élus et citoyens, cette situation n’a pu

que heurter notre conscience, soucieuse du
respect des droits de la personne et du
droit international», ont-ils déploré.
Depuis le Plan de partage des Nations
Unies adopté en 1947, la délégation esti-
me qu’«il manque un Etat au Moyen-
Orient: l’Etat de Palestine».
En 1948, l’occupant israélien n’a demandé
aucune autorisation pour proclamer unila-
téralement son indépendance et son
admission comme Etat membre des
Nations Unies s’est fait rapidement, dès
1949. «Pourquoi n’en est-il toujours pas
de même pour la Palestine?», ont-ils inter-
rogé, précisant que «l’Etat de Palestine a
déjà été reconnu par plus d’une centaine
de pays dans le monde, en Asie, en Amé-
rique latine et en Afrique. Pourquoi les
Etats occidentaux refusent-ils pour la plu-
part de faire de même, alors qu’ils approu-
vent pourtant le droit du peuple palesti-
nien à l’autodétermination?».
L’accomplissement de ce droit «ne doit
pas dépendre du bon vouloir israélien ou
de l’issue d’hypothétiques négociations»,
ont-il encore ajouté, affirmant que «mal-

gré la paralysie du Conseil de sécurité
sous l’effet du veto américain, l’Union
européenne et ses Etats membres dispo-
sent de certaines marges de manœuvre».
«Un Etat de Palestine reconnu doit au
contraire constituer le point de départ de
toutes négociations, qui n’ont vocation à
porter que sur les modalités de la fin de
l’occupation».
Alors que le processus de paix israélo-
palestinien, au point mort depuis 2000,
semble au plus mal, la nouvelle chef de la
diplomatie européenne, Federica Moghe-
rini, a estimé récemment lors d’une visite
en Israël et en Palestine, qu’il fallait un
Etat palestinien. Elle a affirmé qu’elle dis-
cuterait avec chacun des pays membres de
l’Union européenne d’une possible recon-
naissance. Au sein de l’UE, la Suède a la
première franchi le pas. Déjà le 13 octobre
le Parlement britannique avait adopté une
résolution votée à une écrasante majorité
pour que son gouvernement prenne une
décision identique. Et la question sera
bientôt à l’ordre du jour des parlements
espagnol et français. R. I.

DES PARLEMENTAIRES BELGES DÉNONCENT LA COLONISATION PAR ISRAËL DES TERRITOIRES PALESTINIENS

Appel aux autorités à reconnaître
«dès maintenant» l’Etat de Palestine 
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Le diplomate Michel Kafando président
intérimaire du Burkina Faso

BIOGRAPHIE EXPRESS DU PRÉSIDENT
INTÉRIMAIRE MICHEL KAFANDO
Michel Kafando est âgé de 72 ans. Il a effectué toute sa carrière dans la
diplomatie. Après des études de droit public et de sciences politiques à Dakar
jusqu’en 1968, il se rend à Bordeaux, Paris, puis Genève. Là, il obtient un
diplôme de formation diplomatique au Centre européen de la dotation Carnegie.
A son retour en Haute-Volta û l’ancien nom du Burkina Faso jusqu’en 1984 û, il
intègre le ministère des Affaires étrangères. Il est ambassadeur à l’ONU en 1981,
et ministre des Affaires étrangères en 1983 au sein de plusieurs gouvernements, la
Haute-Volta connaissant alors une forte instabilité.
L’avènement du président révolutionnaire Thomas Sankara (1983-1987), dont ce
père de deux enfants n’était pas proche, le conduit sur les bancs de la Sorbonne,
pour une thèse en 1990 sur la diplomatie ouest-africaine face au bloc de l’Est.
Plusieurs années plus tard, Michel Kafando retourne aux Nations unies
représente le Burkina Faso durant 13 ans, de 1998 à 2011. Depuis sa retraite,
M. Kafando s’est consacré à sa ferme, ainsi qu’à des travaux de consultant.
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Le neuvième Salon du livre et
du multimédia amazighs,

organisé par le Haut-
Commissariat à l’amazighité, se

poursuit à la maison de la
culture Ali-Zamoum de Bouira
avec le même engouement du

public que le premier jour.

Dans ces espaces, rares sont les visi-
teurs qui ne quittent pas les lieux
sans acquérir plusieurs titres. Les

jeunes sont les plus nombreux et il fau-
drait saluer l’initiative du HCA d’avoir
organisé pour eux cette haute manifesta-
tion culturelle les sensibilisant à leurs
racines. Dans cette voie, les maisons
d’édition participantes offrent un large
panorama de leur catalogue, méritant
toutes un reportage sur les publications
présentées. Berti Editions en est une
brillante illustration. 
Dans son stand, le visiteur admire les
œuvres du professeur Mohand Akli Had-
dadou. Berti Editions a publié pour cet
illustre auteur un imposant dictionnaire de
la langue amazighe. Actualisé et moderni-
sé, cet ouvrage de valeur constitue un pré-
cieux outil de travail pour les chercheurs
comme pour les apprenants et les ensei-
gnants. Berti Editions a également publié
du professeur Mohand Akli Haddadou, un
livre reprenant les Berbères célèbres qui
ont marqué l’histoire et aussi le présent.
Ainsi, le lecteur algérien découvre avec
fierté que ses ancêtres ont marqué non
seulement l’histoire par des pages glo-
rieuses mais ont contribué aussi à enrichir
le monde universel dans le savoir et la
connaissance. Le professeur Mohand Akli
Haddadou étend la liste de ces Berbères
célèbres aux pays du Maghreb, car comme
le souligne dans son livre Ibn Khaldoun,
les Berbères habitaient l’ensemble des ter-
ritoires de l’Afrique du Nord. D’ailleurs,
Berti Editions présente cet ouvrage clé de

Ibn Khaldoun qu’il a publié avec une qua-
lité élevée. 
Chaque Algérien doit lire ces Moquedi-
mette de Ibn Khaldoun pour s’inspirer de
ses origines. Ce père de l’histoire moder-
ne ne s’arrête pas à la narration des faits
historiques. Il y ajoute ses pertinentes ana-
lyses et réflexions et son style d’écriture
est tellement captivant qu’il fascine le lec-
teur. Ibn Khadoun termine toujours ses
chapitres par une citation du Coran témoi-
gnant de sa foi en Islam. Justement à pro-
pos de la religion musulmane, Berti Edi-
tions publie un magnifique beau livre sur
l’Islam. Il s’agit d’un volumineux ouvra-
ge, luxueusement présenté, qui est une
encyclopédie où l’Islam est décrit dans sa
richesse et sa diversité. Cette encyclopé-

die de l’Islam de Berti Editions est toute
récente puisqu’elle a paru seulement cette
année. De magnifiques illustrations, plus
de cinq cents, accompagnent le texte. Le
lecteur comprend ainsi mieux l’Islam,
religion de paix, d’ouverture, de tolérance,
à très haute valeur philosophique et spiri-
tuelle, loin du fanatisme et de l’extrémis-
me. «Berti Editions, en plus d’être un sup-
port solide de l’amazighité publie égale-
ment des ouvrages au profit des universi-
taires et aussi des codes juridiques dans
tous les domaines à l’usage des profes-
sionnels»,souligne M. Karim Gaci, repré-
sentant de cette maison d’édition à cette
neuvième édition du Salon du livre et du
multimédia amazighs. 

De Bouira, Kamel Cheriti

DANSE
6e Festival international de danse
contemporaine jusqu’au samedi 22
novembre. Théâtre national Mahieddine-
Bachtarzi à Alger. 18h. 
- Aujourd’hui, lundi 17 novembre. 
Yam-Ka-Ni du Burkina Faso, Prosxima
dance company de Grèce, Dance college
of Shangai theater academy de Chine,
Duo Nuance du Ballet Dream Team
d’Algérie. 
- Mardi 18 novembre. Zama Zama du
Kenya. 
Orient and dance theater de Palestine. 2
K-Far Khalid Benghrib du Maroc. Wach
et Winaruz 
d’Algérie. 

IMAGE
Lightning The City avec le photographe
Youcef Krache. Exposition phare de la
Biennale Djart’14. Tunnel des Facultés,
Alger, dès le lundi 10 novembre.
L’espace public, son usage et son
exploitation représentent une
problématique profondément ancrée dans
la société, régie par les principes du
subconscient collectif, qui font que ce
dernier soit peu, pas du tout ou bien mal
exploité. 

FILM
Djinns de Hugues Martin et Sandra
Martin (France, fantastique, 100’).
Mercredi 19 novembre.15h. Institut
français d’Alger. Algérie, 1960. Une
section de paras français est envoyée à la
recherche d’un avions disparu dans le
désert algérien. L’épave de l’avion est
rapidement localisée, mais il n’y a aucun
survivant, juste une mallette estampillée
secret défense. Prise d’assaut par des
soldats ennemis, la troupe trouve refuge
dans une étrange citadelle abandonnée. 

FLAMENCA
Tournée de Amalgama Compañía
Flamenca avec l’Institut français en
novembre. 
Jeudi 20 novembre à Tlemcen. Samedi
22 à Oran. Mardi 24 à Annaba. Mercredi
25 à Constantine. Tablao : une guitare,
une voix et une danseuse: un trio épuré
où le dialogue est permanent. Avec la
danseuse algérienne Samara, le guitariste
Abdolreza Jafari, le chanteur andalou
Alejandro Villaescusa. 

COULEURS
Un samedi en couleurs ou de la couleur
pour tout le monde. Accessible aux
enfants et aux familles. Samedi 29
novembre, de 10h à 13h. Port de la
Madrague-Aïn Benian. Place à
l’imagination avec les gros pinceaux et
les pots de peinture.

COMBATTANTES
L’exposition Moujahidate, nos héroïnes
est visible au Musée des arts et traditions
populaires de Médéa, jusqu’au 30
novembre. Œuvre de la photographe
franco-algérienne Nadja Saïd Makhlouf,
l’exposition est un enchaînement des
portraits de combattantes algériennes,
espagnoles, françaises et juives pour
l’indépendance de l’Algérie.

PEINTURE
Exposition Papier et peinture à l’eau de
Djahida Houadef et Safia Zoulid. Musée
public national des Beaux-arts, Alger.
Galerie des Bronzes jusqu’au dimanche
30 novembre. 

ORIENTALISME
Georges Gasté à Bou Saâda : Une
exposition de peinture jusqu’au dimanche
30 novembre. Institut français d’Alger.
Le peintre orientaliste et photographe
Georges Gasté (1869-1910) a vécu en
Algérie de 1894 à 1898. Après plusieurs
étés à Alger (depuis 1892), il s’installe à
Bou Saâda où il peint et photographie la
vie de tous les jours.

LE CENTRE des arts et des expositions au
palais de la Culture Abdelkrim-Dali de
Haï Imama à Tlemcen est ouvert pour une
exposition de photos : Regards croisés
portant sur la glorieuse révolution de
novembre.
L’exposition Regards croisés compte de
nombreuses photographies en noir et
blanc, elle constitue «une invitation à revi-
siter l’histoire de cette révolution, 60 ans
après son déclenchement», selon le direc-
teur général du Centre des arts et des
expositions (CAREX). Les photographies
de divers formats offrent l’opportunité au
public tlemcenien de «revisiter» son his-
toire par le biais d’artistes photographes
de différentes nationalités. Les photogra-
phies exposées mettent notamment en
relief le vécu quotidien du peuple algérien
à l’époque coloniale et la vie des moudja-
hidine au maquis.
Des faits de la guerre de libération natio-
nale sont également présents dans des
photos en noir et blanc. Le Centre des arts
et des expositions rassemble, dans cet éta-
lage, plusieurs photos relatives à la révo-
lution algérienne de photographes de dif-
férentes nationalités et générations,
connus pour certains et anonymes pour

d’autres, a affirmé son directeur général,
Amine Boudefla. Ouvert depuis quelques
mois seulement, le CAREX organise
divers salons et manifestations à caractère
culturel dont l’organisation dernièrement

d’une résidence d’artistes à la citadelle
d’El Mechouar, en collaboration avec l’as-
sociation La grande maison, l’université
de Tlemcen et l’institut culturel français
de Tlemcen. R. C.

EXPOSITION DE PHOTOS À TLEMCEN

Regards sur novembre

NEUVIÈME SALON DU LIVRE ET DU MULTIMÉDIA AMAZIGHS À BOUIRA

Berti Editions, un précieux
support de l’amazighité

SORTIR



LE JI SPORTIF 

I l ne fait maintenant plus aucun doute que le pré-
sident de la FAF, Raouraoua, a eu vraiment la
main heureuse, tiré donc le bon numéro en fai-

sant appel au technicien Français Christian Gourcuff
en remplacement du Bosniaque Vahid Halilhodzic
dont le (s) projet (s) pour le football algérien parais-
sait (ent) tellement flou(s). A commencer par son
projet (au singulier celui-là) de donner un fond de
jeu, une personnalité à l’E.N qui, et au-delà de la
qualification au Mondial Brésilien et les prestations
remarquables dont elle nous a gratifiés, en plus
d’avoir (historique) passé la barre psychologique du
1er tour, a rarement convaincus les puristes. Gour-
cuff la bonne pioche. On peut le penser. Il le prouve
après avoir choisi (et c’est important) de prendre ses
quartiers en Algérie. Etre présent pour constater de
visu (on ne parle pas des binationaux
qu’il connaît sur le bout des doigts et
dont les évolutions ne sont pas un
secret pour lui) les vrais problèmes
auxquels est confrontée la balle ronde
nationale (avec ses travers, comme les
violences, qui la ternissent chaque
week-end un peu plus et cette instabili-
té chronique, cette mode tellement
ravageuse, qu’est l’instabilité au
niveau des barres techniques de l’écra-
sante majorité des clubs, notamment
en ce début d’exercice 2104-2015 où
d’ahurissants records sont entrain de
tomber) et rester ainsi à l’écoute (c’est une des mis-
sions qu’il n’a pas refusé en acceptant de présider
aux destinées de la sélection nationale «A’» qui
constitue pour les joueurs susceptibles de gravir les
échelons, une véritable antichambre pour l’équipe
«A», à l’image du tout-dernier, Chenihi, d’El
Eulma, convoqué de dernière minute après le départ
de Djabou en raison de pépins de santé) du cham-
pionnat national qu’il scanne véritablement en fai-
sant, depuis son arrivée il y a moins d’un semestre
(pas encore suffisant pour se faire une idée exacte
mais l’homme a pris beaucoup de notes et peut
désormais se permettre quelques remarques judi-
cieuses qui, et si elles devraient faire (de quoi il se
mêle celui-là ?) beaucoup de mécontents parmi le
curieux personnels dirigeant les affaires de nos for-
mations «pros» (dans l’appellation seulement), n’en
sont pas moins vraies mêmes si, au passage, il ne
nous apprend rien tellement le mal est récurrent. Des
décisions irréfléchies faisant partie des décors. En
tête, cette manie (maladie ?) des présidents à user, à
tort et à travers, pour peu que les résultats ne suivent
pas (dans l’ensemble un ou deux revers qui se sui-
vent) et que la rue commence à bouger, du fameux
fusible, l’entraîneur, inévitablement la source du

mal ou de tous les maux, étant «prié» (et ce n’est pas
le mot juste) de rendre le tablier. La valse des entraî-
neurs. Sujet de brûlante actualité, cette saison peut-
être plus que les précédentes avec le nombre de
coaches dont les têtes sont «logiquement» tombées
ou n’ont pas survécu à une «mauvaise» (c’est, sou-
vent le jugement sans appel de la rue qui impose
toujours son diktat et contre lequel, allez savoir
pourquoi, on ne peut mais). A débat. Un véritable
fléau confirmé en cette fin très mouvementée de 1er
tiers du championnat de Ligue1 «Mobilis» par des
statistiques aussi froides que révélatrices d’une ges-
tion catastrophique d’un domaine (le technique) à la
base de tous les échecs consommés ou à venir. Un
1er tiers de championnat dans les «normes» et seu-
lement un petit tiers (six seulement- si on ne se

trompe pas bien sûr- des pension-
naires de l’élite, qui porte mal son
appellation y ont pour l’heure échap-
pé) qui continue avec le même per-
sonnel technique ou font encore (jus-
qu’à quand ?) confiance à leurs
coaches. Parmi eux, le trio USMH
(leader avec Iaiche), le MOB (long-
temps 1er et invaincu sous la direc-
tion de Amrani et qui se porte bien en
occupant le poste de dauphin) et
l’USMA (bien avisée de garder
Velud au plus fort d’une mauvaise
série et qui voit sa «patience»- c’est

le terme qui convient- récompensée par une place
sur le podium et peut donc aspirer à mieux) qui
donne la leçon. Celle qui veut que la stabilité est la
seule garante de la réussite. Appréciations sur le
sujet du très avisé Gourcuff qui n’a pas mis un
semestre pour comprendre combien nos présidents
font tout faux. Constat sans appel : «J’ai constaté
avec du temps qu’il y a un fléau ici en Algérie. On
se sépare trop des entraîneurs de Ligue 1» Et une
1ère déception, l’impression qu’il aura du mal à bien
travailler en collaboration avec ses pairs algériens.
Le dit en ces termes: «Par exemple, je me suis réuni
avec eux il y a quelques semaines, maintenant je
constate que la majorité n’est plus là. Je dois donc
convoquer les nouveaux pour une autre réunion?»
avant d’avertir qu’il «n’a pas que ça à faire» et de
conclure (rien de ce qu’on ne sait déjà) sur un 1er
verdict qu’«avec ces changements, le football algé-
rien ne progressera pas bien et pas comme il faut. Il
est important qu’il y ait de la stabilité». Il est où le
mal alors ? Pour le successeur de V.H, et sans aller
encore plus loin dans cet épineux dossier et pour
éviter de stériles polémiques, il situe le «mal» au
niveau des dirigeants. Comprendra qui voudra. Bien
visé coach. Rabah Mazigh.A

Prolongations
AVEC EN TROPHÉES LA TÊTE DE PLUS
D’UNE DIZAINE DE COACHES

Le 1er tiers de
Ligue1 livre de
curieux verdicts
Une petite pause qu’on pourrait qualifier de salutaire pour

nombre de formations qui ont eu du mal à voir leur saison
démarrer ou suivant difficilement le rythme a suivi samedi

dernier, pour cause d’Equipe Nationale (match Algérie- Ethiopie) les
10 premières journées sur les trente inscrites au calendrier du 4e  du
championnat national professionnel, qui porte désormais l’appella-
tion de  championnat de Ligue 1 Mobilis depuis le début de l’exer-
cice en cours. Une halte qui intervient curieusement à l’arrivée du
1er tiers (propice, on l’imagine, aux premiers bilans) d’une compéti-
tion alternant le moins bon et, pour ne pas faillir à la tradition, le
franchement très mauvais en raison de mentalités ayant la peau dure
et d’un niveau à la limite de l’affligeant. En tout cas loin aussi bien
des attentes du large public que des gros moyens mis en jeu (la der-
nière mesure ou bonne nouvelle en date est en relation directe avec
la nouvelle Loi des finances qui prévoit, pour d’autres années enco-
re, l’exonération d’impôts de joueurs touchant pourtant le pactole et
faisant rougir le malheureux smicard) par les pouvoirs publics dont
la disponibilité à accompagner nos clubs pour leur entrée officielle
(on en est encore très loin) dans le professionnalisme n’est pas (et
pour cause) démentie. Verdicts plus qu’étonnants donc que ceux ren-
dus jusque-là par une Ligue 1 collectionnant les bides et à la
recherche de nouvelle voies. D’un prestige encore à faire ou à soi-
gner après la série de scandales qui l’ont secoué (le secouent encore)
ces dernières années. Samedi 8 novembre, au moment où de nou-
velles formations (le MCA avec le renvoi de Charef, le NAHD et le
CSC avec la séparation à l’«amiable» d’avec Ait Djoudi et Garzitto,
El Eulma avec le français Goavec qui a décidé de mettre un terme à
sa mission à la tête de Babya, l’Arba dont le contrat avec le Serbe
Yanackovic n’a pas fait long feu, ont décidé à leur tour d’entrer dans
une valse à mille temps qui ne fait plus danser personne) franchis-
saient le pas en imitant ceux parmi leurs pairs n’ayant pas résisté à la
tentation de faire fonctionner (merci pour la stabilité) à fond l’inévi-
table fusible pour se prémunir de la colère d’une rue grondant au
moindre petit accroc. Avec la rencontre (victoire 1-2 pour les visi-
teurs) disputée ce vendredi (15 novembre) à Béchar entre l’équipe
locale de la JS Saoura et l’ES Sétif, qui étrennait à l’occasion son tro-
phée de champion d’Afrique et quitte au passage la place de lanter-
ne rouge en attendant de disputer ses deux derniers matches en retard
respectivement face au MCA et l’ASO, c’est maintenant la bagatel-
le de 78 rencontres qui ont été disputées depuis le coup d’envoi, le
15 août dernier, de l’An IV du professionnalisme pour un football
algérien toujours à la peine. Une sorte de forêt, d’une jungle en folie
(dans tous les sens du mot) que cachent bien aujourd’hui ces deux
arbres nommés Entente de Sétif pour avoir décidé, contre toute atten-
te, d’aller se poser sur le toit du continent africain et qui vient
rejoindre une sélection nationale dont la particularité est de ne comp-
ter (les locaux se comptent toujours sur les doigts d’une seule main
et disparaissent pratiquement des radars) que sur ses binationaux qui
viennent sauver la mise. Un championnat peu attractif, voire d’une
faiblesse inouïe animé par des acteurs pourtant richement rémunérés
et des premiers constats dans le prolongement des bides et ratages
monumentaux accouchés régulièrement par une pseudo-élite déce-
vante sur toute la ligne. Avant que Sétif ne se mette à jour et ne
reprenne son vrai rang (une place sur le podium en cas de succès
dans les deux sorties de mise à jour), que dire sinon que le reste des
troupes, inconfortablement installé dans ses soucis récurrents de coa-
ching, et donc d’une instabilité chronique, est en tout point confor-
me (dans ses évolutions en dents de scie) aux réservés émises à
chaque début de saison. Des saisons copie conforme à l’originale,
parce que se ressemblant dans l’art inégalé du gâchis et de la déper-
dition des talents. Une première lecture du classement provisoire
nous apprend (revenons à notre sujet) que le CSC a été le plus régu-
lier des clubs de la Ligue1en occupant la place de leader pendant huit
semaines. Que le MOB, avec un MCE El Eulma plus respecté que
jamais, aura constitué la plus belle surprise, que l’USMH, sans crier
gare et malgré la saignée du mercato d’été, est toujours là, aux pre-
mières loges (nouveau chef de file au lendemain de la 10e journée),
que le champion sortant, l’USM Alger, s’il a du mal à justifier ses
prétentions, est au pied du podium, que le Mouloudia d’Alger et le
CRB marquent toujours le pas et restent dans leurs starting-blocks
non sans inquiéter leurs supporters. Mais que rien n’est encore joué
(entre le groupe de tête, par exemple, et les potentiels relégables, la
frontière ne tient qu’à un fil) avec la possibilité d’une redistribution
des cartes dès après cette nouvelle trêve dédiée à l’E.N. Une ques-
tion : El Harrach a-t-il l’étoffe d’un futur champion, l’ASO/Chlef, le
MC Alger et le NA Hussein Dey, classés respectivement 14e, 15e et
bon dernier, sont-ils déjà condamnés au purgatoire ? Sûr que des sur-
prises ne sont pas à écarter.

Rabah Mazigh.A
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VALSE DES ENTRAINEURS

Gourcuff cible le mal 



gy, sans entrer dans de stériles polémiques (il salue le
travail effectué par le Bosnien) note, d’emblée, «les
nouveautés sur le plan de la mentalité et cette nouvel-
le philosophie de jeu perceptible depuis l’arrivée du
Français qui a su assurer une bonne continuité en pré-
servant l’énorme progression (un coup d’œil à V.H
qui confirme la grandeur d’un joueur qui a toujours su
rester modeste, ndlr) qu’on a pu constater ces der-
nières années. Un travail de longue haleine entamé il
y a maintenant trois ans.» On ajoutera, avec les résul-
tats que l’on sait. «La mentalité a changé, mais la
qualité est là. On possède un groupe avec pas mal de
bons éléments et quelques anciens joueurs d’expérien-
ce» insiste-t-il fièrement. «Une équipe qui a besoin de
soutien quoi qu’il arrive en Coupe d’Afrique parce
qu’elle peut aller très loin et commencer à penser à la
CAN 2017 et à la Coupe du monde 2018, inch’Al-
lah.» La retraite, c’est pour bientôt mais l’envie est
toujours là. Les jeunes doivent apprécier énormément
l’encouragement.

RMA

FAWZI BENZERTI (ENTRAÎNEUR
TUNISIEN) : « CONVAINCU QUE,
AU MUNDIALITO, L’ES SÉTIF
HONORERA LE FOOTBALL
AFRICAIN : 
LES ÉLOGES continuent de
pleuvoir sur l’Entente de Sétif
après son fabuleux exploit en
Ligue africaine des champions.
Fait toujours l’actualité. Dernier
en date à dire sa fierté de voir
une équipe algérienne relever un
tel défi et représenter dignement
le football maghrébin en parti-
culier, et arabe en général, n’est
autre que le très expérimenté et
avisé ex-coach des «Aigles de Carthage» (la sélection
nationale tunisienne) qui, sous le charme du talent et
métier étalés sur le terrain par le onze drivé par le non
moins heureux entraîneur Madoui, l’éternel adjoint
dont le contrat vient d’être renouvelé (dimanche) jus-
qu’en 2019 (trois années supplémentaires en tant que
coach principal après avoir longtemps exercé à
l’ombre de noms qui n’ont pas eu sa réussite) dit sa
conviction que cette équipe a tout d’une grande. A les
moyens devant lui permettre de tenir son rang et de
«représenter dignement le football africain» parmi la
brochette des grands sigles, à l’instar du très média-
tique et prestigieux Real Madrid qui n’est autre que le
champion d’Europe en titre, attendus le mois prochain
à Marrakech (Maroc) à l’occasion de la tenue du
Mundialito (Mondial des clubs). L’ES Sétif ne laisse
plus indifférents les spécialistes qui s’accordent à lui
prévoir, sur la base notamment des deux matches réfé-
rences (demies-finales et finale) contre le tandem
congolais TP Mazembe et Vita Club où les Algériens,
sûrs d’eux, ont fait étalage d’un certain métier allié à
une qualité certaine de l’effectif, à l’instar des
Younes, le buteur-maison, ou Khedairia, le dernier
rempart qui s’avèrera, à certains tournants décisifs de
la campagne, infranchissable pour la noria d’atta-
quants africains doués qui ont eu à croiser sa route, un
avenir radieux. Celui qui a conduit, lors de la dernière
édition en date, le représentant marocain (le RAJA de
Casablanca) en ½ finale perdue face à un certain
Bayern Munich au terme d’une explication où il a fait
mieux que se défendre mais, à l’arrivée, trahi, par sa
mauvaise préparation psychologique. Un point sur
lequel Benzerti a axé tout son travail avant ce choc, le
mental ayant néanmoins fait la différence. Comme
pour conseiller indirectement et sans vouloir
s’«immiscer dans les affaires techniques du staff séti-
fien», aux nouveaux N°1 du continent de ne pas trop
respecter leurs adversaires. Ne surtout pas trop s’arrê-
ter sur leur réputation. En jouant leur propre football.
En jouant leurs chances à fond. Sans complexe aucun.
Un point sur lequel tout le monde s’accorde (dixit
Benzerti toujours) toutefois : «le joueur algérien,
connu pour sa hargne et son courage sur le terrain, n’a
généralement pas besoin de préparation spéciale dans
ce domaine.» Histoire de dire, et il le sait, le dit, « le
footballeur algérien n’a jamais peur quand il est mis
devant une forte adversité. Réagit bien.» Son vœu en
tant qu’arabe et africain ? Voir l’ES Sétif en finale. Le
reste ? Que du bonus.
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YACINE BRAHIMI (NOUVELLE STAR
DE PORTO ET DE L’E.N): «AVEC LE
NOUVEAU COACH, NOTRE ÉQUIPE
EST ENCORE PLUS PORTÉE VERS
L’AVANT»

L’INCONTESTABLE coqueluche
actuelle du public algérien crève,
c’est le moins que l’ion puisse dire,
l’écran ces derniers temps. Appré-
cié en Europe qui découvre ébahie
son immense talent, l’enfant d’El
Menea, qui fait également des mer-
veilles en E.N depuis l’arrivée du
français Gourcuff en remplacement
du Bosnien Halilhodzic, sait se

monter reconnaissant. Avant le dernier Algérie- Ethiopie
(3-1, samedi soir à Blida) où il scellera le sort de la ren-
contre dans la 1ère minute du temps additionnel (45+1) de
la 1ère période en donnant plus d’assurance à son équipe
en inscrivant la 3e réalisation (il portait , à l’occasion, son
compteur buts à 4 en sélection) qui mettait ses coéquipiers
définitivement à l’abri, il était mis face au fastidieux exer-
cice de faire une «comparaison» entre l’ancien sélection-
neur, le Bosnien Halilhodzic et son successeur, le français
Gourcuff arrivé en juin dernier et avec lequel il a pris du
galon. S’exprime mieux et plus librement alors que l’E.N
enchaîne les succès (un historique cinq sur cinq et un car-
ton plein en termes de récolte de points, soit 15 unités sur
les 15 mises en jeu) en éliminatoires de la CAN 2015 où
les observateurs la destinent au sacre final, la star des
Verts qui aime à répéter que «la vraie star c’est l’équipe»),
en parlant justement du Breton et ce qu’il a apporté de
nouveau, estime qu’elle réside dans « la manière de jouer.
Bien faire tourner le ballon et le maîtriser, être solides
aussi défensivement. L’équipe est encore plus portée vers
l’avant. C’est ce qui a changé, à mon avis. En plus, quand
on a la balle, on est plus calmes, on gère mieux nos
matchs.» Ses relations avec V.H, il les a plus ou moins
«mal vécues (…) Mal vécu certaines décisions mais les
respectais, ne lui en veux pas du tout». Comme le reste de
ses coéquipiers, il pense toutefois qu’«un gros fossé sépare
ces deux coachs, notamment dans la façon de travailler
(…) Les joueurs se sentent aujourd’hui mieux.» Le petit
lutin algérien n’en finit pas d’éblouir et de charmer par ses
prouesses techniques hors du commun. L’ancien Rennais,
pas du tout rancunier dit retenir «les grands et bons
moments vécus avec le groupe au Brésil» où ils ont fait
sensation et gagné un peu plus de place dans le cœur de
leur public qui le leur rend bien. Fait corps derrière eux.
Que du bonheur !
RMA/

MADJID BOUGHERRA (CAPITAINE
DES VERTS): « AVEC GOURCUFF,
C’EST TOUTE UNE MENTALITÉ QUI A
CHANGÉ»
MAGIC «BOUGGY», comme l’appellent affectueusement
ses fans, disputait samedi dernier, à l’occasion d’un Algé-
rie- Ethiopie tout de symboles, le tout dernier match de sa
riche carrière en sélection devant son chaleureux et fidèle
public de Blida avec lequel il a communié des années
durant, une véritable histoire d’amour les liant maintenant
pour l’éternité. Assez d’arguments pour donner à cette
séance de 20 minutes tout d’émotions où il constituera le
clou de la soirée, un cachet particulier lorsque son coach,
pour l’histoire, opérera le changement  que tout le monde
attendait. Bougherra, écrasé par l’émotion, lui le
«batailleur» ne craignant personne sur les terrains, véri-
table source renouvelée de motivation pour ses coéqui-
piers, semble comme perdu à l’idée de ne plus devoir fou-
ler cette pelouse sur laquelle il a connu ses plus belles sen-
sations de joueur et d’homme. D’Algérien fier de défendre
ses couleurs. Bougherra- Blida. C’est un parcours de 11
victoires de suite sous le maillot. Un parcours qu’il doit à
son talent, au soutien indéfectible de son public et de ses
coaches. Dont Saâdane, puis Halilhodzic dont il ne nie pas
les mérites et Gourcuff qui n’a pas oublié de le «jeter» une
dernière fois dans le «bain» de Tchaker qui, reconnaissant,
lui réservera un accueil royal. Gourcuff et les nouveautés
apportées. Son apport tout court et ce qui le différencie de
son prédécesseur, coach Vahid connu pour ses méthodes
ne faisant (voir plus haut, l’éclairage de Brahimi, sur le
sujet) pas nécessairement l’unanimité. Qu’est-ce qui a, se
demande le large public, changé dans cette équipe ? Boug-
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USM ALGER (COMPARTIMENT
OFFENSIF) : ÇA SE SOIGNE
L’APHONIE ?  EN PANNE SÈCHE,
L’ATTAQUE

REPRENANT petit à petit ses esprits après une longue
série de contre performances qui l’ont mené en queue de
peloton et plongé dans le doute son fidèle et incondi-
tionnel public de Bologhine, le champion d’Algérie en
titre pointait, avant la trêve internationale de deux
semaines pour cause d’E.N (ndlr, les deux dernières
journées des éliminatoires de la CAN 2015) au pied du
podium et à trois longueurs seulement du nouveau lea-
der harrachi. Assez pour réinstaller la joie dans la mai-
son usmiste et entrevoir la suite du calendrier, avec
notamment l’objectif de défendre leur couronne, avec
plus de sérénité. Il faut dire que l’équipe, qui figure
parmi les favoris en puissance à son auto-succession,
ont les moyens de faire à nouveau valoir leurs argu-
ments. Entre autres, un effectif des plus riches, un staff
technique stable et qui est sorti de la tempête (du moins
pour l’instant) sans dégâts et une direction qui ne lésine
pas quand il s’agit de la mettre dans de bonnes condi-
tions. L’un dans l’autre (ce qui n’est pas le cas de la
majorité des pensionnaires de la Ligue 1 «Mobilis» en
butte, toujours, à de sérieux problèmes financiers) cela
vous donne un club capable de rebondir à tout moment.
Jouer sur tous les tableaux. Y compris en champions
league africaine où elle espère suivre l’exemple sétifien
qui, comme dirait Reda Mattem, vient décomplexer les
clubs algériens par rapport à cette prestigieuse compéti-
tion. A la condition de revoir certains aspects où,
contrairement à l’exercice précédent, ça ne marche pas
fort. Source même de quelques inquiétudes justifiées.
En commençant par ce compartiment offensif en panne
et des attaquants qui passent à côté de leur sujet en cette
entame de championnat où c’est pratiquement les
défenseurs qui ont fait le boulot (c’était encore le cas
avec les 2 buts de l’arrière latéral gauche, Bedbouda qui
ont permis à l’équipe de l’emporter face à Bel Abbbès)
appelés à plus d’efforts. De faire mieux que ce laborieux
bilan de 11 petites réalisations (soit un peu plus de 1 but
par sortie) en 10 journées, qui montrent que les Belaili,
Nadji, Andria et autres sont mis en demeure de se
secouer un peu plus comme le réclament leurs suppor-
ters. En redevenant le maillon fort d’une équipe som-
mée de rassurer quant à ses ambitions de jouer sur tous
les tableaux. A voir.

MCA-EFFECTIF : CERTAINS
JOUEURS SCANDAIENT :
«ALLAHOU AKBAR
Djamel Menad», après le revers 
face au CRB

QU’EN PENSE l’in-
téressé, lui qui a
donné l’exemple en
se refusant (bien que
unanimement récla-
mé par le public de
Bab el Oued)  à par-
ler de son retour à a
tête de la barre tech-
nique tant qu’il y a
(on appelle ça plus
que du soutien à un
confrère, du respect
total et il mérite
considération) un
entraîneur en poste ? Pas que du bien on peut l’oser tout
en étant sûr que Charef, qui ne comprendrait sûrement
pas que l’on soit aussi peu professionnel et ingrat, doit
apprécier, saluer même la position, toute de solidarité,
d’un coach qui rappelle qu’il n’est pas demandeur
d’emploi et que la bienséance veut que l’on laisse les
évènements (Charef a jeté finalement l’éponge) suivre
leur cours.  Ça devrait lui donner même à réfléchir
devant tant de versatilité d’un groupe qu’il aurait pu
avoir à en présider bientôt aux destinées. Selon des

sources qui restent toutefois à vérifier, certains joueurs
auraient eu, à la fin du derby contre le Chabab de
Belouizdad, un comportement des plus honteux lorsque
parviendra aux vestiaires ce qui n’était encore qu’une
rumeur et faisant état du limogeage de Charef juste
après un revers dont ils n’assument pas la responsabili-
té. Une réaction qui, si elle venait à se vérifier, refroidi-
rait n’importe quel candidat à la succession d’un entraî-
neur qui part maintenant avec la conviction (on en par-
lait déjà après l’humiliation subie face à la JSK) qu’il a
été trahi. N’oubliera pas de sitôt son passage mouve-
menté par le Doyen où, pourtant, il a trouvé tous les
moyens pour un mandat tranquille inauguré par une vic-
toire en super coupe d’Algérie face à l’USMA porteuse
de fous espoirs, avant que l’aventure ne prenne une
autre direction et ne tourne au flop. Alors complot ou
pas? Il semble bien que oui. Du professionnalisme véri-
tablement à l’algérienne qui résume les mentalités en
cours dans un championnat se refusant pour de bon à
retrouver les chemins de la raison. On veut la tête du
coach ? On sait ce qu’il faut faire. Lui, il sait maintenant
ce qu’il en est. Avant de partir disputer avec l’E.N du
Gabon un match de CAN, Mbingui a eu ces mots résu-
mant on ne peut mieux la situation : «Le problème, ce
n’est pas le coach, il y a un manque de solidarité dans le
groupe». Un regard de l’intérieur qui plus est et qui dit
ce qu’il dit. 

RMA/

EQUIPE NATIONALE DU MALI :
DES «AIGLES» AUX AILES
ALOURDIES

L’AIGLE
MALIEN, qui
joue demain
(mercredi,
pour le
compte de la
6e et dernière
étape de qua-
lifications en

passe d’être lamentablement ratées, avec une humilian-
te élimination à prévoir) ses dernières cartes sur la route
de la CAN 2015 avec la réception d’une sélection algé-
rienne sur la voie royale et survolant outrageusement
son groupe et décidée à jouer le jeu à fond, en respec-
tant l’éthique, constitue incontestablement l’une, sinon
la plus grosse déception de la saison qui s’achève en
Afrique en cette mi-novembre ouverte sur les bilans. En
touts points peu flatteurs pour la bande à Seydou Keita
présentée pourtant au départ, en septembre lors du lan-
cement des phases éliminatoires, comme le super favo-
ri au poste de favori d’un groupe «B» où elle était des-
tinée du moins à la 1ère place, sinon au poste de dau-
phin. En tout cas à se partager les rôles avec l’Algérie
qui est finalement au rendez-vous. Dans leur match de
la dernière chance, les Maliens, décevants sur toute la
ligne, plus que jamais menacés et n’ayant plus leur des-
tin en main, accueilleront les Fennecs la peur au ventre
et l’esprit tourné sur Addis-Abeba où le destin (dans
tous les cas de figure, le meilleur 3e sortira d’une autre
poule) des trois formations Mali, et Malawi et Ethiopie
(la moins lotie avec seulement 3 unités dans l’escarcel-
le), classés à la même enseigne et pour qui tout reste
donc possible, une victoire algérienne précipitant la
chute des Aigles en cas de match nul du Malawi. Avec
trois défaites consécutives lors de leurs dernières sorties
(1-0 contre l’Algérie à Blida, 2-3 face à l’Ethiopie à
Bamako et 2-0 devant le Malawi à Blantyre, samedi),
Seydou Keita et ses camarades ont non seulement
détonné et étonné les observateurs par une fin de par-
cours aussi chaotique qu’inattendue, mais largement
terni leur prestige avant de voir leurs chances d’animer
la prochaine messe du football africain en Guinée Equa-
toriale se réduire comme une peau de chagrin. Neuf
points de perdus d’un coup. Cela fait beaucoup pour une
sélection partie au départ pour jouer les premiers et qui
se retrouve finalement réduite à de minables calculs
d’épiciers. Pas sûr de s’en sortir sans dégâts.       

RMA
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MADJID BOUGHERRA (CAPITAINE DE VERTS) :
CLAP DE FIN POUR 
UN JOUEUR MAGIQUE  
L’ÉMOTION était à son comble en cette fin de partie réussie contre l’Ethiopie où les Verts ont montré, encore une fois, qu’ils étaient actuel-
lement bien les maîtres d’Afrique avant d’aller le confirmer en janvier prochain en Guinée Equatoriale d’où (maintenant qu’il leur est
demandé de faire preuve d’ambition) de s’en revenant au pays avec (pas moins) la couronne sur la tête. Emotion, pourquoi ? Parce que, et
dès cette désormais historique 70e minute qui a vu le stade Tchaker se lever comme un seul homme pour applaudir son «Magic» lorsque
Gourcuff, qui a calculé son coup, a prié Halliche de sortir et de céder, dans l’émotion que l’on imagine, sa place au capitaine emblématique
des Verts qui récupèrera, sous un tonnerre d’applaudissements, et son brassard de capitaine et sa place dans un axe central où il s’est tou-
jours montré en muraille infranchissable. Capitaine courage, âme de l’équipe et un de ses guides spirituels, Madjid, retenant difficilement
ses larmes, savait en ces vingt dernières minutes d’une partie assurément pas comme les autres, que l’heure était venue de faire ses adieux
à la maison E.N (sa seconde famille qu’il a servi avec loyauté et dévouement depuis ses premiers pas en vert) et à ce merveilleux public qui
a su le mener, lui et son équipe, à nombre d’exploits. Bougherra, la tout de contrôle des Fennecs, submergé par l’émotion, fait ses adieux à
ses fans en jouant, pour la dernière fois, sur une pelouse où il a écrit quelques belles pages et des trucs à raconter aux plus petits. Une belle
victoire et une standing- ovation (merci coach d’y avoir pensé) qui rappellent combien l’homme, le compétiteur-né, est aimé de ses sup-
porters. Une sortie par la grande porte, digne de son statut et à la mesure de son amour jamais démenti pour le maillot national. Emu aux
larmes, il quittera l’enceinte de ses hauts faits d’armes, sous les applaudissements de ses merveilleux fans et de ses partenaires, en remer-
ciement des bons et loyaux services rendus à la sélection de son pays qu’il aime au dessus de tout. Moments extraordinaires que ceux vécus,
à la fin d’une soirée inoubliable, magique comme son surnom, pour celui, pas ingrat pour un sou (il n’oublie pas le bonheur que l’Algérie,
à travers l’E.N lui, a «permis de vivre (…) d’être arrivé là où je suis arrivé aujourd’hui») dont le souhait est de rendre un dernier «service»
(« mon devoir » répète-t-il sans fausse modestie) en l’aidant à s’asseoir à nouveau sur le trône. Triste notre Bougherra national qui sait que
toute belle histoire a une fin. Un épilogue. Resteront ces images gravées à jamais dans la mémoire collective où il a défendu, comme un
lion, pendant de longues années chargées de bons souvenirs avec ses deux Coupes du monde, ces fameux barrages de 2010 contre les Pha-
raons d’Egypte, ce conte de fées vécu, la même année, en Angola, contre les Eléphants de coach Vahid, ce but en or qui donnera la qualifi-
cation aux siens contre et un visa pour le pays de Pelé contre un coriace onze du Burkina Faso, les couleurs de sa Patrie. Lors de l’ultime
et grand défi de sa carrière en Guinée Equatoriale, il saura, on n’en doute pas, avant de partir, communiquer à la jeune vague, cette rage de
vaincre qui lui a toujours permis de se transcender et transcender ses coéquipiers. L’homme comme le joueur aura, c’est sûr, marqué de son
empreinte la dernière décennie de l’histoire du «Club Algérie». On n’oubliera pas.

RMA

RC ARBA (9E DE LIGUE 1 «MOBILIS») : LA PREUVE QUE CE N’EST PAS SEULEMENT
UNE QUESTION D’ARGENT
LE SECOND club de la Mitidja, qui représente bien la région en défendant ses couleurs
parmi l’élite (il joue sans complexe aucun et fait même mieux que de tenir tête aux tradi-
tionnels favoris) et répond finalement présent à l’arrivée d’un 1er tiers de championnat des
plus serrés, en tirant son épingle du jeu. Dans la 1ère partie du classement provisoire (9e
avec une récolte de 13 points, soit avec un petit retard de cinq unités seulement par rapport
au leader harrachi), la formation chère au président Djamel Amani, qui sait, maintenant que
l’apprentissage de la Ligue1 «Mobilis» et ses exigences semble bien assimilé, que le plus
dur reste à faire, notamment pour l’objectif arrêté (le maintien) et qu’il faudra se montrer
costaud pour la suite de la compétition où chaque point comptera. Que vaut bien ce cru
2014-2015 de l’Arba qui, s’il s’est montré jusque-là consciencieux et solidaire surtout, reste toutefois comme bloqué dans ses startings-
blocks avec ses 4 victoires et 5 défaites pour un petit nul ? Ou comme le prouvent son compartiment offensif qui ne marque pas beaucoup,
voire très peu (il compte 6 réalisations seulement en 10 sorties) et une arrière-garde qui gagnerait à se montrer plus hermétique que lors de
ces débuts où elle a été invitée à chercher le ballon du fond de ses filets à neuf reprises ? La question se pose d’autant plus avec acuité que
le club, qui ne figure pas parmi les plus nantis de la «Une», fait face à d’énormes problèmes financiers comme le rappelle Amani qui assè-
ne (les supporters devraient comprendre le message et être plus cléments avec leur équipe) que «le RCA est le club le plus pauvre de la L1».
Les hommes du nouvel arrivé, Mihoubi (il succède à Yanackovic qui passait la main juste après la JS Saoura son dernier match avant la
trêve et suivra les traces de son prédécesseur Mekhazni, en démissionnant) qui restaient sur une série de mauvais résultats, trois matches
sans la moindre victoire, ont pu, grâce à un succès tiré par les cheveux mais pas démérité, soigner leur position au classement et quitter
momentanément la zone des turbulences. Suffisant pour réinstaller le calme et contraindre le président, un temps décidé à rendre les clefs
de la maison, à de meilleurs sentiments et de continuer l’aventure. Un président qui croit dur comme fer en son équipe qui, reconnaît-il fiè-
rement, «sera encore plus forte à l’avenir. (…) Nous avons un bon groupe qui aura son mot à dire cette saison.» En attendant, il lance un
appel (mais doit nous expliquer sa propension, cette saison, à opérer des changements à la barre technique)  aux bonnes volontés (les pou-
voirs publics et les industriels de la région) pour l’aider à honorer ses engagements (financiers particulièrement) et donner au club les
moyens de s’imposer au plus haut niveau. D’autant plus que la pâte existe. Sa satisfaction (voir le cas du MCA et les milliards de Sonatra-
ch) pour l’heure : son équipe se porte mieux que certains présumés «grands».

RMA

MCA- DJAMEL MENAD : «JE NE DONNERAI JAMAIS D’ACCORD À UN CLUB ALORS
QU’IL Y A UN ENTRAÎNEUR EN POSTE»
APRÈS une brève pige du côté de l’Arabie saoudite, Djamel Menad est revenu au pays après avoir accompli le pèlerinage à la Mecque. Plus
sage donc que jamais, l’ex-baroudeur des Verts, qui ne manque pas de sollicitations et est annoncé partout en cette période de grands mou-
vements (on assiste, à peine le tiers de la phase «aller» à peine entamée, à des démissions-limogeages à tout-va à laquelle seulement deux
noms, qui se savent en sursis et dépendant des résultats, ont échappé) des entraîneurs. Un sport dans le quel, à défaut d’une bonne gestion,
excellent nos présidents de clubs. Parti pour reprendre les rênes de son club de cœur, la JSK, Menad s’est finalement décommandé et pris
la décision de ne pas se précipiter pour reprendre du service même si les offres sont aussi nombreuses que tentantes. Parmi elles, il y avait
(ce n’est plus le cas, car sa piste est écartée au motif qu’il doit encore « s’acquitter » d’une année avec sursis) la possibilité de le revoir
manager à nouveau le vieux club algérois qu’il dirigera avant, rappelle-t-on, la lourde suspension (maintenant purgée) dont il écopera après
le malheureux épisode de la finale de coupe d’Algérie perdue contre le voisin usmiste. Au plus fort de la mauvaise passe traversée actuel-
lement par le «Doyen» et les rumeurs concernant l’avenir de Boualem Charef (il a finalement décidé de claquer la porte), contesté par ses
supporters et une partie de son vestiaire (voir notre «Moins» ci-dessus) mais soutenu par ses employeurs avant d’être lâché, le nom de Menad
était évidemment le plus cité pour succéder, dans l’éventualité d’un divorce, à l’ex-driver harrachi. Revenir au Mouloudia. La question évi-
demment a été posée à l’intéressé. La réponse a été, évidemment, «oui». Mais en gentlemen, précisera qu’il est inélégant, pour lui, d’en par-
ler (il ne le fera jamais, insiste-t-il) tant que le poste d’entraîneur en chef n’est pas vacant. Une question de «principe» souligne-t-il, en plus
et avec force. «Inenvisageable de donner mon accord à un club alors qu’il y a un entraîneur en poste». Une question de «respect» Par «res-
pect à l’homme qui occupe le poste» précisera-t-il, comme pour se tenir à l’écart des turbulences qui agitent le club. Un message noble que
ne sauraient comprendre les joueurs qui ont (sous toute réserve bien sûr) jubilé en apprenant qu’ils n’allaient plus travailler sous les ordres
de Charef. Sans avoir le courage, malheureusement, pour la beauté du jeu, reconnaître leurs torts en assumant leurs responsabilités dans la
mauvaise marche de l’équipe et les mauvais résultats l’expliquant. A chacun sa conception de la notion (assurément vague pour beaucoup)
du respect que leur assène leur ancien (mais pas futur) entraîneur.

Moins
Les



FORMULE1 : LA
PROBLÉMATIQUE DE 
LA TROISIÈME VOITURE
L’ÉVENTUALITÉ pour les top-teams d’aligner
une troisième voiture en 2015 serait toujours
d’actualité. Il semble que certains contrats de
la FOM (passés avec des promoteurs ou des
chaînes de télévision) prévoient un minimum
de vingt voitures sur les grilles de départ. Si les
retraits de Caterham et de Marussia se
confirmaient pour 2015, le débat sur la
troisième monoplace serait relancé. Bernie
Ecclestone avait accordé deux Grands Prix
d’absence aux deux plus petites écuries du
plateau, en invoquant la force majeure. Mais en
cas d’absence à une troisième épreuve, elles
perdraient tous leurs droits et notamment les
revenus liés à la 9ème place du classement des
constructeurs (occupée par Marussia) estimés à
40 millions de dollars.
Pour faire le nombre la saison prochaine, les
trois plus grandes équipes se sont engagées
dans les Accords Concorde à aligner une
troisième monoplace : Ferrari, Red Bull et
McLaren. Mais Eric Boullier a déjà prévenu
que cette dernière ne serait pas en mesure de
respecter cette clause. «Ce ne sera pas possible,
a tranché le manager français. Je pense
toutefois qu’avec neuf teams nous pouvons
produire un bon spectacle, et puis l’écurie Haas
nous rejoindra en 2016 pour porter le nombre
de concurrents à dix équipes. Il ne me paraît
pas nécessaire d’envisager une mesure aussi
radicale que la troisième voiture.» Chez
Mercedes, qui n’est pas contractuellement
concerné par cette obligation, on n’en pense
pas moins. «Il faut d’abord prévoir
l’infrastructure pour ce faire et puis avoir un
règlement sur lequel s’appuyer, remarque Toto
Wolff. Qui doit le faire ? Qui peut la piloter ?
Qui va payer ? Qui pourra marquer des points ?
Cela ne me semble pas réaliste.»

BASKET-BALL / NBA : 
NASH SE DÉFEND DANS
UNE LETTRE-OUVERTE

LE MENEUR des Los Angeles Lakers Steve
Nash, forfait pour toute la saison NBA sur
blessure, a publié samedi une lettre-ouverte

pour expliquer une vidéo le montrant en train
de jouer au golf. «Cela peut être difficile à
comprendre à moins d’avoir joué en NBA,
mais il  y a une différence énorme entre jouer
au basket-ball et faire un swing en  golf», a-t-il
écrit sur sa page Facebook à l’attention des
supporteurs des  Lakers. «J’ai une sciatique,
trois disques lombaires déplacés (...). C’est le
résultat d’avoir participé à plus de 1 300
matches en NBA», a souligné le  Canadien de
40 ans qui a renoncé à disputer la saison 2014-
15 à cause de l’état  de son dos. «J’ai travaillé
d’arrache-pied ces deux dernières années pour
venir à bout  de mes blessures et pour retrouver
la forme qui pourrait aider les Lakers»,  a-t-il
assuré. «Je comprends que les supporteurs des
Lakers soient déçus, j’aimerais qu’il  en soit
différemment», a conclu le double MVP qui
porte le maillot des Lakers  depuis 2012. Nash,
qui a inscrit dans sa carrière 17.387 points, n’a
pas été épargné par  les blessures lors de deux
dernières saisons et n’a disputé que 15 matches
en  2013-14. Les Lakers ont réalisé la saison
dernière le pire exercice de leur histoire  et ont
très mal débuté la saison 2014-15. Malgré le
retour de blessure de leur star Kobe Bryant, ils
ont perdu leurs  cinq premiers matche

CYCLISME / INSOLITE :
DÉMARE PLUS RAPIDE
QU’UN TROTTEUR

DERNIÈREMENT, une course très atypique
opposait le cycliste Arnaud Démare à un
trotteur sur l’hippodrome de Vincennes. Le
sprinteur de la FDJ.fr a remporté son duel.
Trois ans après l’échec de Thomas Voeckler
contre le cheval Othello-Bourbon, Arnaud
Démare a remis le cyclisme à égalité avec le
monde de l’équitation sur l’hippodrome de
Vincennes. Dans une course insolite qui
opposait le Français au driver Pierre
Vercruysse et sa monture, le sprinteur de la
FDJ.fr s’est montré le plus rapide dans la ligne
droite. Un final à revoir en images ci-dessous.

LE JI SPORTIF 14
BOXE : LE PRÉSIDENT
DE LA FAB ÉLU
MEMBRE DU COMITÉ
EXÉCUTIF DE L’AIBA
LE PRÉSIDENT de la Fédération

algérienne de boxe (FAB), Nabil
Saadi, a été élu membre du Comité
exécutif de l’Association internatio-
nale de boxe amateur (AIBA), lors
de son congrès tenu les 13 et 14
novembre à Jeju en Corée du Sud.
En plus de la réélection du prési-
dent actuel de l’AIBA, le Taiwanais
Ching-Kuo Wu pour un nouveau
mandat de quatre ans, les délégués
des fédérations nationales de boxe
ont également voté pour la nomina-
tion de nouveaux vice-présidents et
membres du Comité exécutif pour
les quatre années à venir. Les délé-
gués ont adopté à l’unanimité la
«Déclaration de Jeju», en approu-
vant les initiatives prises par l’AI-
BA pour remplir sa mission de gou-
verner le sport de la boxe sous
toutes ses formes. Les membres du
Comité exécutif ont approuvé la
construction d’un plan de carrière
tangible et protégé pour les boxeurs
de l’AIBA, la poursuite du dévelop-
pement de la boxe féminine à tous
les niveaux et l’harmonisation des
règles techniques pour toutes les
compétitions de l’AIBA ainsi que la
suppression des casques protecteurs
dans les compétitions hommes
Elite. Les élections du Comité exé-
cutif de l’AIBA ont été program-
mées en marge des championnats
du monde de boxe (dames), dispu-
tés du 13 au 23 novembre à Jeju en
Corée du Sud.

LUTTE CONTRE LE
CRIME : LA FAF ET
LES VERTS
ADHÈRENT À LA
CAMPAGNE
D’INTERPOL

LE DIRECTEUR général de la sûre-
té nationale, le général major
Abdelghani Hamel, a lancé
dimanche à Alger la campagne ini-
tiée par l’Interpol en matière de
lutte contre le crime (Turn Back
crime), en partenariat avec la Fédé-
ration algérienne de football (FAF)
et les joueurs de la sélection natio-
nale. La cérémonie s’est déroulée
au Centre technique de la FAF à
Sidi Moussa, en présence du prési-
dent de l’instance footballistique
algérienne, Mohamed  Raouraoua,
et tous les joueurs de l’équipe
nationale en stage en vue de leur
match face au Mali, mercredi à
Bamako pour le compte de la der-
nière journée des éliminatoires de la
Coupe d’Afrique des nations
(CAN-2015) en Guinée Equatoria-
le. Le directeur général de la Sûreté
nationale a expliqué, au cours de
son allocution, que l’opération a été
lancée par l’organisation internatio-
nale de police criminelle (Interpol),
«dans le but de combattre le crime
sous toutes ses formes». Il a remer-
cié la FAF et les joueurs de la
sélection nationale pour avoir adhé-
ré et soutenu cette action, qui porte

comme slogan «Tous ensemble,
agissons contre le crime». Le pre-
mier responsable de la DGSN a jus-
tifié le choix porté sur les Verts
pour accompagner ses services dans
cette campagne, par «l’esprit
d’équipe dont ils font preuve, fai-
sant d’eux un modèle à suivre par
la jeunesse», et aussi «les valeurs
qu’incarnent les joueurs de l’équipe
nationale devenus de véritables
idoles pour les jeunes». Il a estimé,
en outre, que le sport en général et
le football en particulier, restent
exposés à l’infiltration du crime à
travers le blanchiment d’argent et
les matchs truqués. «Raison pour
laquelle les acteurs dans ce domai-
ne doivent participer à la lutte
contre ces fléaux», a-t-il encore
précisé. Pour sa part, le président de
la FAF, Mohamed Raouraoua, s’est
dit «honoré» de voir sa structure,
ainsi que les joueurs de la sélection
algérienne, désignés pour participer
à ce genre d’actions. «Nous
sommes toujours disposés à colla-
borer avec les services de police,
comme nous l’avions déjà fait du
reste, dans toute opération qui lutte
contre le crime dans tous ses
aspects, ainsi que toute forme de
violence dans les stades», a-t-il dit.
Le directeur de la police judiciaire
et délégué de l’Afrique auprès de
l’Interpol, Abdelkader Kara Bou-
hadba, a quant à lui, informé que
«190 pays ont déjà intégré la cam-
pagne mondiale contre le crime».Il
a révélé que l’équipe algérienne est
la première sélection nationale à
avoir adhéré à cette action, que sou-
tiennent également des clubs d’en-
vergure, à l’image du Real Madrid
(Espagne) et la Juventus (Italie),
ainsi que des joueurs de renommée
mondiale, dont l’Argentin Lionel
Messi.

FOOTBALL :
NAISSANCE DE LA
FONDATION «EQUIPE
NATIONALE»
Le président de la Fédération algé-
rienne de football (FAF), Mohamed
Raouraoua, a annoncé dimanche à
Alger, la naissance de la Fondation
de l’équipe nationale, avec comme
objectif de soutenir toutes les
actions de lutte contre la violence
dans les stades et contre le crime
sous toutes ses formes. Raouraoua a
fait cette annonce en marge de la
cérémonie du lancement de la cam-
pagne de lutte contre le crime au
Centre technique de Sidi Moussa,
une opération initiée par l’organisa-
tion internationale de police crimi-
nelle (Interpol) et à laquelle ont
adhéré la FAF et les joueurs de la
sélection nationale. Le patron de la
première structure footballistique
algérienne s’est engagé, devant le
Directeur général de la Sûreté
nationale Abdelghani Hamel qui a
lancé en Algérie l’opération de lutte
contre le crime, à assister les ser-
vices de police et toutes les organi-
sations de la société civile dans
toute action visant à endiguer la
violence dans les stades et tout
autre fléau susceptible de porter
préjudice aux valeurs que génère le
sport en général et le football en
particulier. Les joueurs de l’équipe
nationale, en regroupement à Sidi
Moussa en vue de leur match face
au Mali mercredi à Bamako dans le
cadre de la dernière journée des éli-
minatoires de la Coupe d’Afrique
des nations (CAN-2015), ont adop-
té à l’unanimité la proposition de
Raouraoua.

Ici... Ici...Ici...Ici...Ici...Ici...Ici...Ici...Ici...Ici...Ici...

RAFAEL NADAL ET SA BELLE XISCA, SÉDUITS PAR UN JOLI
CADEAU À 28 MILLIONS D’EUROS
DEPUIS PLUSIEURS semaines maintenant, Rafael Nadal souffre d’une appendicite. Le joueur
avait dans un premier temps décidé de ne pas se faire opérer, mais une défaite surprise face à un
gamin de 17 ans, Borna Coric, 124e joueur mondial, au troisième tour du tournoi de Bâle, a pous-
sé le Majorquin a mettre un terme à sa saison et à se faire opérer ce 3 novembre.
Mais avant de passer sur le billard, le joueur aux 14 titres du Grand Chelem s’est rendu à Cannes
pour une session shopping très spéciale. Accompagné de sa magnifique Xisca, sa compagne de
longue date, Rafael Nadal s’est rendu sur le port où il a visité un sublime yacht de 46 mètres aux
lignes futuristes, le Blue Ice. Une «petite» embarcation de 5 cabines luxueuses pour 10 cou-
chages, bars, salles à manger, salons intérieurs et extérieurs, un jacuzzi sur le pont supérieur, un
hammam dans la cabine du propriétaire des lieux et un salon dédié au multimédia, sans oublier
de vastes espaces pour profiter pleinement du soleil ou des soirées entre amis... Huit membres
d’équipage sont nécessaires pour profiter du bateau et de ses longues croisières, les deux scooters
des mers, canoës et autres équipements pour la pleine mer complétant la panoplie de l’ensemble.
Prix total de la petite merveille ? 27,9 millions d’euros d’après le site spécialisé dans la vente de
yacht Cannes Nautic, qui propose une visite guidée du bateau. Avec plus de 57 millions d’euros
amassés en carrière, sans compter les contrats pub, Rafael Nadal pourrait bien craquer.
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Ailleurs- Ailleurs- Ailleurs… 



MULTISPORT

Et de cinq pour Gourcuff et ses
troupes, qui réalise ainsi un

sans-faute après leur succès
amplement mérité, et ce même

si les Ethiopiens étaient les
premiers à trouver le chemin

des filets gardés par
Zemmamouche, car au vu de la
prestation fournie par Feghouli
et ses coéquipiers au cours de
premier half, la note aurait pu

être salée.

Le moins que l’on puisse dire, c’est
que les Fennecs ont dominé des
pieds et de la tête les protégés de

l’entraîneur Barreto, cantonnés en défense
tout en procédant par des contres, leur
arme fatale. La technicité et les prouesses
du quatuor de l’attaque ont donné le tour-
nis aux défenseurs adverses avec des per-
mutations, des une-deux déroutantes ainsi
qu’avec le concours bénéfique des joueurs
de couloir en l’occurrence Mandi et
Ghoulem. Contrairement aux précédentes
rencontres, où il a été constaté un désé-
quilibre entre le flanc gauche et le flanc
droit, Mahrez et Feghouli ont été sollicités
puisque les offensives s’alternaient tantôt
à gauche et tantôt à droite et parfois même
en profondeur. Slimani a d’ailleurs joué
un rôle prépondérant dans le succès de la
sélection nationale, même s’il n’a pas
réussi à planter, comme à son habitude,

une banderille. De plus, on

sent que l’équipe est en train de progres-
ser tant sur le plan de la qualité de jeu que
sur le plan organisationnel, du moment
que la bande à Gourcuff, par son pressing
haut et sur le porteur du ballon, elle a
réussi à déverrouiller le système défensif
mis en place par le coach éthiopien.

La confiance et la maturité ont
prévalu 

Lors de leur sortie face aux Ethiopiens les
verts ont fait preuve de sang-froid après
avoir encaissé le but. Aucun moment ils
n’ont montré des signes d’affolement ou

de précipitation dans le jeu. Au contraire,
ils ont repris le match en main avec une
bonne maîtrise du ballon, matérialisée par
une fluidité de passes et un jeu collectif.
Une réaction digne de professionnels qui
explique que Halliche et consorts ont,
depuis le Mondial, gagné en confiance et
en maturité. Deux facteurs qui leur ont
permis de renverser la situation car les
Fennecs croient désormais en leurs capa-
cités. Il ne faut cependant pas oublier que
les Ethiopiens n’étai pas un foudre de
guerre même si celle s’est montrée parfois
dangereuse lors des contre-attaques.

Des imperfections à corriger

Certes, la sélection nationale poursuit avec
brio son parcours en phase de poules, réussis-
sant un carton plein qui suscite de l’engoue-
ment non seulement chez les joueurs mais

aussi chez les fans qui rêvent d’une consécra-
tion continentale en Guinée-Equatoriale. Des
ambitions légitimes eu égards au potentiel
performant de l’équipe nationale. Mais la
phase finale prévue à partir du 17  janvier
2015 ne sera pas une sinécure et la mission
sera très ardue face à des adversaires de haut
niveau, oublier les  facteurs extrasportifs.
Pour atteindre cet objectif, des correctifs
devraient être apportés au niveau de la défen-
se et du milieu, lesquels ont montré des
lacunes lors de la confrontation face à l’Ethio-
pie. Ces derniers  ont manqué de rigueur ce
qui a permis aux attaquants visiteurs de se
créer des occasions heureusement inexploi-
tées. Mais face aux grosses écuries comme le
Cameroun, de la Côte-d’Ivoire, de la Tuni-
sie… cela se paiera cash et ça ne pardonnera
pas. Aussi, le sélectionneur national Christian
Gourcuff deux mois devant lui pour mettre en
place une assise défensive et un milieu com-
plémentaire à même de parer à d’éventuelles
surprises.
Par ailleurs, il a été observé que le rendement
de l’équipe lors du second half  est quasi-
ment le contraste de celui de la première mi-
temps. En effet, le onze national a connu une
baisse de régime et le jeu individuel a préva-
lu sur le collectif. Heureusement que les
Ethiopiens se sont montrés maladroits
devant les buts. Si notre équipe nationale
veut vraiment à monter sur la plus haute
marche du podium en Guinée-Equatoriale,
Slimani et ses équipiers doivent rester
concentrés et monter en puissance en alliant
l’art et la manière. Et c’est au coach, qui en
a d’ailleurs fait le constat, de doit vite
prendre le taureau par les cornes et de
remettre de l’ordre dans la demeure avant le
prochain match contre le Mali, prévu demain
et évidemment, avant la grande fête qui
débutera à la mi-janvier.

Nassim A.
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APRÈS LEUR VICTOIRE CONTRE L’ETHIOPIE

Les Verts rassurent mais…

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE

WILAYA D’ALGER
CIRCONSCRIPTION ADMINISTRATIVE DE BARAKI 
COMMUNE DE SIDI MOUSSA 
NIF : 41000200001608501036

AVIS D’ATTRIBUTION PROVISOIRE 
N° 146/2014

Conformément aux dispositions de l’article 49 du décret présidentiel n° 10/236 du
07/10/2010, portant réglementation des marchés publics, le président de l'Assemblée
populaire communale de Sidi Moussa informe l'ensemble des soumissionnaires concer-
nés par l'avis d'appel d'offres national restreint n° 121/2014, paru dans les journaux
quotidiens nationaux :
ELDjazairia daté du 29/09/2014 et le Jeune Indépendant daté du 28/09/2014 ainsi que
dans le BOMOP, relatif à l'opération suivante :

--- Aménagement d’un marché de proximité reis.

A l’issue de l’évaluation des offres techniques et financières le projet a été attribué pro-
visoirement comme suit :

Tout soumissionnaire qui conteste ce choix peut introduire un recours auprès de la commis-
sions des marchés de la commune dans un délais de (10) jour à partir de la 1ere parution de
cet avis d’attribution provisoire dans le tableau d’affichage de la commune et cela confor-
mément à l’article 114 du décret présidentiel 
n° 10/236 portant réglementation des marchés publics.
Conformément à l’article n° 125 du décret présidentiel n° 10/236 du 07/10/2010 portant la
réglementation des marchés publics les soumissionnaires qui ont participé à l’avis d’appel
d’offres national restreint désirant obtenir les résultats de l’évaluation de leurs offres 
techniques et financières peuvent se rapprocher auprès du service contractant pendant (03)
jours après la parution de l’avis d’attributions provisoire dans le BOMOP ou dans les 

journaux quotidiens . 
Le président de l’APC

PUB
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CAN-2015 (QUALIFICATIONS) 

Ultime entraînement 
des Verts avant 

le départ pour Bamako

LA SÉLECTION ALGÉRIENNE de foot-
ball a effectué lundi en fin de matinée sa
dernière séance d’entraînement au Centre
technique national de Sidi Moussa
(Alger) avant son déplacement à Bamako
pour affronter le Mali pour le compte de
la sixième et dernière journée des qualifi-
cations de la Coupe d'Afrique des nations
CAN-2015.
Cette séance d'entraînement s'est dérou-
lée sous la conduite du sélectionneur
national, Christian Gourcuff, dans d'ex-
cellentes conditions, selon le site de la
Fédération algérienne de football (FAF).
Plusieurs ateliers ont été programmés
pour les différents compartiments. Le
match Mali - Algérie est prévu mercredi

à 17h00 algériennes (bien 17h00) au
stade du 26-mars de Bamako.
Leaders incontestés du groupe B avec un
sans-faute (cinq succès en autant de
matchs) les partenaires de Yacine Brahi-
mi tenteront contre les Aigles du Mali
d'enchaîner une sixième victoire.
De son côté, le Mali, deuxième du grou-
pe B à égalité de points avec le Malawi
(6 pts), est condamné à s'imposer contre
les Verts pour assurer sa place à la CAN-
2015 en Guinée Equatoriale. Un faux pas
des coéquipiers de Seydou Keita, combi-
né à une victoire du Malawi contre
l'Ethiopie dans l'autre match du groupe,
pourrait lui coûter la qualification.

APS
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LA LECTURE RÉDUIT 
LE STRESS DE 68% !

Selon une étude de l’Université du Sussex située en Angleterre, lire est le meilleur
moyen de se détendre. En effet, les chercheurs ont constaté que seulement six
minutes de lecture peuvent être suffisantes pour nous apaiser et réduire notre stress
de 68%.
Les psychologues affirment que ce moyen est plus efficace qu’écouter de la
musique, sortir se promener ou encore boire une tasse de thé ou de café pour
décompresser.

SEMEN RADAEV a gravi le
mont Elbrouz (5642 mètres)
grâce à une luge spéciale tirée
par ses accompagnateurs. Un bel
exploit !
Le mont Elbrouz, situé dans le
massif du Caucase en Russie, est
le plus haut sommet d'Europe
(5642 mètres).

Comme l'ex-
plique le "Cour-
rier de Russie",
Semen Radaev,
ne pouvant plus
marcher à cause
de ses deux
jambes paraly-
sées, a réussi
l'exploit de
gravir le mont
Elbrouz.
Il a été installé
dans une luge

spéciale. La plu-
part du temps, Semen Radaev a
été tiré par ses accompagnateurs.
Une ascension qui aura duré huit
jours. L'équipe est montée jus-
qu'au dernier point relié par un
télésiège à une hauteur de 4000
mètres. Il aura fallu ensuite
quatre jours aux alpinistes pour
rejoindre le sommet situé 1642
mètres plus haut. 

PARALYSÉ DES JAMBES, IL
GRAVIT LE PLUS HAUT SOMMET
D'EUROPE

Un chapeau de Napoléon a été
acheté 1.884.000 euros par un
collectionneur sud-coréen
dimanche lors d'une vente aux
enchères de souvenirs napoléo-
niens à Fontainebleau près de
Paris, a-t-on appris auprès de
la maison de vente Osenat.
Ce chapeau, l'un des dix-neuf
bicornes authentifiés de l'em-
pereur existant encore dans le

monde, faisait partie de la
prestigieuse collection du
Palais princier de Monaco.
Le nom du collectionneur sud-
coréen n'a pas été communi-
qué par la maison de vente.
Le bicorne en feutre est l'objet
le plus emblématique de la
collection qui compte 1.000
objets, réunis par Louis II de
Monaco (1870-1949), arrière

grand-père du prince Albert, et
conservés au Musée des sou-
venirs napoléoniens sur le
rocher.
La vente était attendue fébrile-
ment tant en France qu'à
l'étranger par les nombreux
passionnés de l'ancien empe-
reur, sans doute le personnage
historique français le plus
connu dans le monde.
En quinze ans de règne, Napo-
léon a usé environ 120 cha-
peaux, presque tous confec-
tionnés par la maison Poupard
à Paris, selon l'expert de la
vente, Jean-Claude Dey.
D'autres pièces rares devaient
passer sous le marteau, notam-
ment les "trophées" saisis par
les troupes prussiennes à
Waterloo dans les berlines de
l'empereur (gants, argenterie,
épée, ordres de chevalerie...).

Un chapeau de Napoléon vendu 
1,8 million d'euros aux enchères

Ce vendeur ne veut que
des réponses sérieuses.
On se dit alors qu'il veut
vendre quelque chose de
très sérieux en retour.
Toutefois, quand on
regarde l'image de son
annonce ainsi que le
texte, on se rend compte
qu'il ne veut léguer
qu'une simple éponge et
un sachet de sauce
piquante. Cette annonce
sur Le Bon Coin est assez
déroutante et est, bien
entendu, à prendre au
second degré !
Sur le site de vente entre
particuliers, Le Bon Coin,
les petits objets rares sont
souvent très recherchés.
Toutefois, il arrive que
certains matériaux du
quotidien soient très pri-
sés et se vendent comme
des petits pains à des prix
parfois assez hallucinants.
C'est certainement pour
cette raison que notre
vendeur du jour a décidé
de mettre en vente : une

éponge usagée et un
sachet de sauce piquante !
Simplement intitulée
"Eponge + sauce piquan-
te", l'annonce publiée sur
Le Bon Coin est assez
surprenante. Ainsi, pour
la "modique" somme de
50 euros, ce vendeur pro-
pose de repartir avec une
éponge usagée et un
sachet de sauce piquante.
"Bonjour, je cède une
éponge fonctionnelle,
seulement quelques utili-
sations, parfaite pour net-
toyer vos tables, votre
cuisine ou vos arbres"

commence-t-il à expli-
quer dans le texte de son
annonce. "Cette éponge
est accompagnée d'une
sauce piquante parfaite
pour relever le goût d'une
pizza par exemple" pour-
suit-il.
Enfin, notre vendeur
conclut son annonce en
expliquant qu'il cherche
uniquement des offres
sérieuses : "Faire une
offre sérieuse svp rigolo
s'abstenir". Le tout est,
bien entendu, à prendre
au second degré.

LE JAPONAIS KATSUMI 
Tamakoshi est le déten-
teur d'un curieux record,
homologué par le "Guin-
ness World Records".
Comme en témoignent
les images, il est de loin
le meilleur dans sa disci-
pline. À 19 ans, le Japo-
nais Tamakoshi a rem-
porté haut la main le
record du 100 mètres... à
quatres pattes en 15,86
secondes. La compétition
avait lieu au Komazawa
Olympic Park Athletic
Field à Tokyo, au Japon,
le 13 novembre dernier
en l'honneur du Guinness
World Records Day
2014.

LE BON COIN : UNE ANNONCE ''SÉRIEUSE'' POUR
VENDRE UNE ÉPONGE USAGÉE ET UN SACHET DE

SAUCE PIQUANTE

Vous ne devinerez jamais le
record battu par cet homme Des cascades de lave à Hawaï

Des images impression-
nantes venues d'Hawaï
où le volcan Kilauea est
en éruption.
Hawaï est connue pour
ses magnifiques cas-
cades d'eau. Désormais,
les habitants doivent
aussi compter avec les
cascades de lave.
Le volcan Kilauea est en
effet entré en éruption le
27 juin dernier et depuis les coulées de lave ont parcouru plus de 20
kilomètres pour atteindre la ville de Pahoa où elles ont déjà détruit un
cimetière et des maisons sur leur passage.
Le Bon Coin : une annonce ''sérieuse'' pour vendre une éponge usagée et
un sachet de sauce piquante



TÉCH JI

LE JEUNE INDÉPENDANT # 5019 DU MARDI 18 NOVEMBRE 2014

17
Samsung Galaxy Note 4 

Les moins Prix plus élevé que la concurrence direc-
te, capture photo en intérieur ou en basse luminosi-
té décevante

Avec son écran QHD de 5.7 pouces, son capteur photo de
16 Megapixels stabilisé et son processeur quad-core
Snapdragon 805, le Note 4 peut-il conserver sa couronne
de meilleure phablet du marché face à une concurrence
mieux armée ?

Test définitif du Samsung Galaxy Note 4

La phablet star de Samsung revient en version 4 sur un
segment de plus en plus encombré. Perçu, à raison,
comme la machine la plus aboutie du fabricant coréen, ce
Galaxy Note 4 devra composer avec un  LG G3, bien
moins cher et non dénué d'arguments en sa faveur et
l'iPhone 6 Plus, la premiere phablet pommée.
Face à ces concurrents aux écrans XXL, le Note conser-
ve un argument unique, un ADN nommé stylet et épaulé
par une interface bien pensée. Car c’est avec son S-Pen
que le Samsung Galaxy Note 4 sort du lot. 
Aucun autre appareil n’est livré avec un stylet aussi per-
formant, qui offre des fonctionnalités proches d’une sou-
ris et permettant de rédiger des notes, de dessiner de
manière instinctive, tout en gardant l’écran vierge de
traces de doigts.
Sur cette édition 2014 du Note, les spécifications montent
aussi en gamme avec un écran QHD superbe et de remar-
quables aptitudes pour la photo/vidéo avec un capteur de
16 mégapixels équipé de la stabilisation optique. 
Avec sa vitesse de transfert de données en 4G+, son pro-
cesseur puissant ou son nouveau design au pourtour en
alu biseauté, le Galaxy Note 4 boxe parmi les meilleurs
Smartphones du moment. De quoi conserver sa couronne
sur le segment phablet ? Éléments de réponse dans notre
test complet du Galaxy Note 4.

L'aluminium, c'est fantastique

Reproche récurrent sur les machines haut de gamme de
Samsung, la conception full plastique qui si elle était
gage d'une réelle solidité,  ne faisait pas forcement rêver.
Du polycarbonate effet chromé Samsung est passé à de
l'aluminium biseauté et dès la première prise en main, ça
change tout.
A l'instar du Galaxy Alpha qui a initié ce changement sty-
listique, le Note 4 dégage une qualité perçue bien plus
premium, du moins plus en adéquation avec ses préten-
tions tarifaires, autour des 750 euros tout de même.
Des tranches et de touches latérales en métal également
biseautées, plus valorisantes, mais une structure et un dos
qui demeurent en plastique. Samsung entend conserver
son ADN avec sa coque arrière souple donnant accès à
une batterie amovible, un avantage pour la pérennité et à
l’emplacement pour la carte microSD ( 128 Go).
Le gain escompté niveau poids n'est en revanche plus en
rendez-vous, le Note 4 accuse 176 g sur la balance contre
168g pour son aïeul. Plus que le grand iPhone 6 (Plus)
calé sur 172g. Côté encombrement et toujours face à
l'iPhone XXL, Samsung a bien optimisé la façade avant
avec peu de place de perdue, le Note 4 est plus compact
que l'iPhone 6 en dépit d'une dalle plus importante. La
finesse demeure en revanche l'apanage du 6 Plus qui
gagne près d'1.4 mm sur son concurrent coréen, c'est
beaucoup.

Un écran de référence

Bien qu'il ait le même écran de 5,7 pouces que le modèle
de l'année dernière, le Note 4 propose une définition qui
a bondi de la Full HD 1080p au QHD proposant ainsi une
définition de 2560 x 1440 pixels. Si sa densité de pixels
de 515 ppi domine largement les 386 ppi du Note 3 et la
résolution de l'iPhone 6 Plus (401 ppi) elle reste moindre
que les 538 ppi du LG G3.
Nous considérons toujours la QHD
comme un bel argumentaire marke-
ting. Passé les 350 ppi nos rétines qui
n'ont rien de bioniques ne distinguent
pas de différences. 
Après avoir passé beaucoup de temps à
scruter l’affichage du Note 4 avec de
nombreuses images HD, sites web et
vidéos 4K à côté de l'iPhone 6 Plus et du
G3, chacun d'eux avec une luminosité
réglée au maximum, les différences sont
mineures voire inexistantes en terme de
finesse d'affichage. Coté température de
couleurs, contraste ou luminosité, le dis-
cours change logiquement avec des tech-
nos de dalle différentes, entre du LCD (de
l'iPhone et G3) et l’AMOLED (Note). Le
Note 4 propose toujours  les dégradés de
couleurs les plus riches ainsi qu’un contras-
te plus profond. La saturation est moins éle-
vée qu'auparavant, une correction déjà
constatée sur le Note 3 avec le mode d'image
calé sur "Basique", en revanche la luminosité
nous semble plus intense sur l'iPhone 6 Plus.
Si le Note 4 conserve sa couronne sur le terrain
de l'affichage, l'iPhone 6 Plus le talonne dangereusement,
ceux qui attendent un affichage des couleurs plus natu-
relles préféreront du reste le dernier smartphone d'Apple.

Un peu de cœur et du bon son 
( au casque)

Sous l’optique de l’appareil photo, un module flash LED
couplé avec le capteur de fréquence cardiaque est en train
de devenir une marque de fabrique Samsung. Une tou-
jours discutable fonctionnalité qui ne fonctionne qu'à l'ar-
rêt, pas de footing avec ce cardiofréquencemètre donc.
Idem pour le capteur biométrique placé sous la touche
principale en façade, qui demande un glissement bien
vertical, pas trop rapide, ni trop lent et toujours d'une uti-
lisation délicate d'une seule main. Passons.
Toujours au chapitre des déceptions déjà constatées sur le S5,
ce Note 4 ne sonne pas vraiment avec un haut-parleur mono
qui manque de raffinement et qui a tendance à saturer.
Au casque, c'est beaucoup mieux, comme son aïeul le
Note 4 est compatible nativement 24 Bit/192 kHz et le
Bluetooth aptX est toujours de la partie pour une diffu-
sion sans fil avec le moins de perte possible. 

Une phablet, d'une main

Android 4.4 KitKat est toujours une simple donnée sur
les smartphones de Samsung qui nous gratifie de sa sur-
couche TouchWiz. Le coréen semble néanmoins avoir
moins insisté que de coutume 
Si on pouvait apprécier les dossiers d'applications sur
l'écran d'accueil, c’est une autre petite omission sur le
Note 4. L’oreille toujours attentive de Google Search est
désactivée par défaut, mais il est toujours possible de l'ac-
tiver dans les paramètres à la rubrique «Voix». On trou-
vera toujours un grand nombre de façons de personnali-
ser son Note 4. Les modes "bloquer" et "privé" sont bien
présents, et ceux qui trouvent l'interface un peu trop riche

peuvent passer à un mode simplifié. 
On "Notera" dans les paramètres une fonction pour gérer
la machine d'une main, séduisante en théorie, mais en
pratique, on doit être en mesure de tenir le téléphone
d'une seule main et d'effectuer un balayage avec son
pouce pour activer ce mode. En outre, et même si c’est
censé n’être que temporaire, le rétrécissement de la
fenêtre de l'application va à l’encontre de l'objectif
recherché avec un grand écran.
On retrouve également les fonctions initiées par les Note,
le multitâche multifenêtre, et les différents pop-up qui
flotte sur l'écran comme une bulle persistante, un peu
comme un Chathead façon Facebook Messenger, ou
comme la bulle de la boîte à outils disponible avec le
Galaxy S5. Toujours très pratique à l'usage.

Écrire avec un S-Pen

Il ressemble à un petit jouet en plastique, mais le stylet S-
Pen à fait des Galaxy Note ce qu’ils sont, des machines
qui parlent aux créatifs comme aux pros. Le S-pen carré
du Note 4 reprends le design et la dimension du stylet du
Note 3. Ce qui est différent, c’est la technologie au sein
du stylet, qui rend le S-Pen plus doux et souple pour

l’écriture que le modèle de l'an der-
nier. Pour le tester, nous avons écrit
la même phrase plusieurs fois avec
les deux S-Pen, version  Note 3,
puis version Note 4. Le texte
manuscrit avec le S-Pen du Note 4
a systématiquement été plus large
et plus sombre qu’avec celui du
Note 3, même en sélectionnant
différentes épaisseurs de trait. Et
pour cause, ce nouveau S-Pen
gère plus de 2000 niveaux de
sensibilité, par rapport aux
1000 niveaux du modèle de
l'an dernier. Plus précis, ce S
Pen profite toujours d'un
nombre important d'outils et
couleurs d’écriture, offrant
différentes combinaisons et
préréglages à utiliser . Le S-
Pen est aussi l'outil idéal
pour garder écran propre,
vierge de trace de doigt.

Un photophone

Samsung a toujours été attentif à la photo
et ce Note 4 ne dérogera pas à la règle. Avec son capteur
de 16 mégapixels, épaulé par un stabilisateur optique, il
boxe avec les meilleurs photphones du marché. Pour s'en
rendre pleinement compte, direction notre comparatif
photo dédiée. En bref, il s'agit d'un APN très homogène
avec une restitution propre des clichés, seules les captures
en intérieure se montrent décevantes. On retrouvera un
grand nombre de réglages, allant de la valeur d'exposition
et de mesure, l’ISO et la balance des blancs, HDR et
grille de visée. Plus discutable en terme de restitution, les
ralentis et accélérations sont également disponibles, les
vidéos Full HD comme  4K UHD ne souffrent pas la cri-
tique avec une stabilisation qui fait le job.

Performances et autonomie

Avec le dernier quad core Qualcomm Snapdragon 805 à
2,7GHz  (avec un GPU Adreno 420) le tout soutenu par 3
Go de RAM et 32 Go en interne, les performances affo-
lent logiquement les benchmarks. En pratique, que dire
de cette débauche de puissance, plus fluide que fluide ?
Considérons que nous avons ici une machine pérenne qui
saura tenir la route quelques années...
Pérenne toujours avec la présence d'un modem LTE-A de
catégorie 6, soit de la 4G+ avec un débit théorique de 300
Mb/s en réception et 50 Mb/s en émission. 

On achète ?
Un stylet toujours aussi efficace, des fonctionnalités ergo-
nomiques plus ou moins gadget, et surtout, la force des
Note avec une excellente autonomie, une puissance brute,
des qualités photo/vidéo indéniables et un écran qui
claque, la cuvée 2014 du Note est une réussite.
De quoi légitimer les 750 euros demandés ? Pour les pos-
sesseurs d'un Note 3, notre réponse est clairement non.
Pour les autres, il s'agit du meilleur smartphone produit
par Samsung cette année, une machine pérenne, efficace,
bonne partout ou presque qui a naturellement sa place
dans notre sélection des meilleurs Smartphones. 

Les plus Ecran 5,7 pouces QHD efficace,
capteur photo de 16 mégapixels avec

stabilisation optique délivrant d’excellentes
photos en extérieur, usage intuitif du stylet,

la batterie se recharge très rapidement.
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Jeune homme licencié en science
politique cherche emploi, sérieux et
dynamique, ayant expérience. Tél. :
(0560) 31.47.11.

J.F., 24 ans, licence en droit,
sérieuse et dynamique
cherche emploi dans le
domaine ou autres. Tél.
0561.92.15.91.

J. H., architecte avec expérien-
ce maîtrise logiciel de dessin
2D 3D cherche emploi en sous-
traitance  avec Bet, ou en suivi
de chantier.
Tél. : (0773) 51.40.25
Email : aminsami82@yahoo.fr

J.H., 35 ans, cherche emploi
comme chauffeur ou agent de
sécurité.
Tél : 0554.76.11.81/
0772.66.76.19 

J. H., 25 ans, maîtrise l’outil infor-
matique, ayant un diplôme «Agent
technique en informatique », exp 6
ans. Ayant exercé les métiers d’in-
fographe, de photographe pendant
5 ans et agent de saisie de dans un
cybercafé. Tél. : (0561) 26.55.55

J. F., licenciée en sciences juri-
diques et administratives, ayant
le certificat d'aptitude à la pro-
fession d'avocat (CAPA), 5 ans
d’expérience dans le domaine
administratif. Cherche travail
dans le domaine ou autre.
Tél., (0664) 52.12.40.

J.H. TS en électrotechnique,
cherche emploi dans le domai-
ne (W 16, 35, 09 de préférence)
Contact : (0558).71.39.66

J. H., ingénieur  d’état en
planification et statistique,
expérience dans la planification et
le suivi des projets, attestation de
maîtrise Ms Project, , SPSS et XL
stat, dégagé vis-à-vis du service
nationale.
Tél. : (0553) 63.53.37

H. 41 ans, chauffeur catégoré léger,
éxpérimenté, cherche emploi dans
société publique ou étrangère,
Alger et ses environs.
Tél. (0560) 72.67.07

J. H., âgée de 24 ans, titulaire
d’une licence en sciences de
gestion, option finance cherche
un emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 71.01.18

J. H., 23 ans, diplômé en hygiène
sécurité environnement (HSE) +
diplôme en plomberie (GNL).
Cherche emploi dans le domaine.
Tél. : (0550) 40.50.64

J.F., 23 ans, licencier en psychologie
chimique, 6 mois de stage pratique au
sein de l’hôpital Mustapha, un mois
de stage mémoire à CPMC centre
Pierre Marie Curie. Elément sérieux
et ambitieux, bonne condition phy-
sique, maîtrise l’outil informatique. 
Télé. : (0551) 12.48.14.

J. H., 35 ans, licence en finance +
tech en informatique, exp 2 ans,
assistant administratif principal au
ministère + 03 ans chargé de
recouvrement. Tél. (0664) 25.96.12

J. H., cherche emploi comme jardinier
où agent de sécurité à Alger-Centre 
Tél. : (0775) 75.82.13

J. H., cherche emploi comme récep-
tionniste ou gérant de restaurant.
Tél. : (0795) 97.58.41.

Jeune fille, licenciée en interprétariat
et traduction (arabe, français, anglais)
8 ans d’expérience. Cherche emploi
dans une société étatique ou privée.
Tél. (0776) 01.25.27

H âgé de 43 ans, marié avec 02
enfants, sérieux, cherche
emploi comme chauffeur dans
une entreprise nationale ou
multinationale, expérimenté et
bonne présentation.
Contacter : (0560).72.67.07

J.H., cherche emploi comme
gardien, agent de sécurité ou
autre, environ Alger.
Télé : (0664) 06.77.51 

JF ing d’etat en Informatique
avrc experiences cherche emploi
dans le domaine ou autre
Tél : 0794 36 64 09

J.H., gestionnaire des stocks,
TS en informatique diplômé
DEUA en informatique de 
gestion, ayant 4 ans 
d’expérience, cherche emploi 
Tél : (0665).28.08.60
FOUDIL Bachir.

EMPLOI DEMANDES

Offre d’emploi
Cherche coiffeuse dans un salon de

coiffure féminine (coiffure et 
esthétique) le Muguet A  Said Hamdine 

Tél : 021.60.24.25
0665.81.42.11

Une mère de 3 enfants en bas âge, dont le
mari est gravement malade, demande à

toute personne pouvant l’aider à payer son
loyer et à subvenir aux besoins de sa famille

de bien vouloir la contacter au 
(0779)15.09.25.

Que Dieu vous récompense. 
CCP 173 123 80 clé 88

A VENDRE
Terrain 2300 m2 avec maison F5

à 4 km de Miliana 

Tél : 0772 73 24 72

Femme âgée de 38 ans, sans ressources,
demande une aide charitable pour 

acquérir du lait réf. : Biomil ou Célia 1er
âge dont le prix d’achat atteint les 400
DA, pour son bébé gravement malade.

Contacter Mme Attalah Kheira, Cité 300
logts Bloc 24 n° 300 zone 10 Mascara

29000.
Tél. : 0781509853  CCP N°

170 280 10 clé 90.

SOS

Madame Kheira Attalah, âgée de 38 ans et
mère de 3 petits enfants, victime de brûlures
au bras droit (handicapée), ce qui a nécessité
une ablation, mais faute d’une prise en char-
ge adéquate cette malheureuse dame a fait
une rechute. A cet effet, elle sollicite les

âmes charitables pour une aide afin de com-
pléter sa radiothérapie dans les établisse-

ments privés. A titre indicatif, chaque séance
de radiothérapie coûte 5 000,00 DA, alors

que la brûlure a besoin de plusieurs séances
selon les protocoles décidés par les spécia-

listes pour compléter son traitement  et éradi-
quer la maladie. Pour tout contact, appeler le 

n°  (0557) 17.70.68. 
Que Dieu récompensera les bienfaiteurs,

Mme Attalah Kheira.
BP n° 604 RP Baba Ali – Algérie, Mascara

SOS

VEND
Particulier vend F3 au rez-de-
chaussée cité des Annassers 02

Kouba 
N° Tél. : (0778) 20.51.20

Location
Cherche un F5 niveau de villa ou

appartement pour location 
particulier, à Dar El Beida.

Tél: (0560) 35.17.68

Vend
Locaux 250 m2 acte conv. activité

commerce show-room, à Batna

Tél : (0790).90.73.83

À LOUER
Local de 150 m2, trés bien située
place centrale du 1er-mai (Alger-

centre) pouvant s’apprêter aux
activités de : fast-foods - Boulan-

gerie et autres prestations.

Tél : 0542 82 71 41.

Société SHRL
ALDZ ALGERIE
Cherche comptable

(femme), moins 40 ans, un
déclarant de douane

(homme) expérience plus 
de 03 ans.

Tél. 
(0553) 58.89.97 

Cherche à l’achat F2.

Tél. : 
(0560) 35.17.68

Perdu cachet
Perdu cachet commercial de forme 
rectangulaire portant la mention en
langue arabe :

BOUMKAH Omar – Boulangerie
industrielle – route Boukarra Sidi

Moussa, Alger.

DÉCLINE TOUTE 
RESPONSABILITÉ QUANT À SON

UTILISATION FRAUDULEUSE.

PUB GR
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Des habitudes qui vous font grossir 

Ingrédients:

-125 g de raisins secs
-1 c. à soupe d’eau de fleur d’oranger
-200 g de fruits confits
-125 g de beurre
-125 g de sucre en poudre
-3 œufs, 200 g de farine
-1/2 sachet de levure chi mique
-1 pincée de sel

Les étapes :

Prévoyez un moule à cake de 24 à 26
cm de long et tapissez-le de papier sul-
furisé beurré. Préchauffez le four th. 6/7
(180/210°). Faites macérer les raisins et
les fruits confits dans l’eau de fleur
d’oranger. Réduisez le beurre en pom-
made. Dans un saladier mettez le beur-
re, ajoutez le sucre en pluie en fouettant
jusqu'à ce que le mélange devienne clair
et mousseux. Ajoutez les œufs entiers,
un par un, en fouettant entre chaque

œuf. Mélangez la farine tamisée, le sel
et la levure, versez peu à peu dans le
mélange précédent en mélangeant avec
une cuillère en bois. Incorporez les
fruits confits et l’eau de fleur d’oranger
de la macération. Versez dans le moule,
enfournez et laissez cuire 25 minutes
avant de baisser le four au th. 4 (120°).
Laissez cuire une petite heure. Vérifiez
la cuisson en plongeant la pointe d'un
couteau au centre du gâteau, elle doit
ressortir sèche. Démoulez le cake sans
enlever le papier de cuisson, laissez-le
reposer 24 heures avant de le servir. 

Cake aux fruits
confits 

Manger avant d’aller se coucher

Vouloir manger avant d’aller dormir ne
vient généralement pas de la faim, mais de
l’anxiété et de l’habitude. Ceux qui ont
cette habitude préfèrent généralement
manger quelque chose de sucré et bourré
de calories, ce qui n’est pas bon du tout
pour notre poids. Plutôt que de manger
avant de dormir, vous pouvez commencer
à mettre en place des horaires pour les
repas et manger des fruits entre les repas.

Manger en faisant autre chose

Manger en regardant la télévision, en uti-
lisant votre téléphone portable ou toute
autre distraction est une grave erreur.

Selon une enquête du Journal américain
de nutrition clinique (American Journal of
Clinical Nutrition), les gens qui mangent
en faisant autre chose ingèrent générale-
ment 50 % de calories en plus. De plus, il
a été prouvé que les gens qui mangent en
faisant autre chose sont moins rassasiés et
ont parfois besoin de remanger peu de
temps après.

Manger rapidement

C’est une des habitudes les plus répandues
et peu de gens gardent à l’esprit que la
nourriture doit être bien mastiquée pour
avoir une meilleure sensation de satiété
ainsi que pour faciliter la digestion. Il est
recommandé de compter au moins 20
minutes pour manger, sans distractions et

en mâchant bien chacun des aliments.

Sauter le petit-déjeuner

Que ce soit parce que nous n’avons pas le
temps le matin ou parce que nous croyons
que cela peut nous aider à perdre du poids,
ne pas prendre de petit-déjeuner est une
mauvaise habitude qui, contrairement à ce
que l’on pourrait penser, peut aussi nous
faire grossir. Ce repas primordial active le
métabolisme le matin pour commencer
le travail de la journée et lancer le pro-
cessus pour brûler des calories. Un bon
petit-déjeuner peut combiner des glu-
cides complexes avec des protéines et
un peu de bonne graisse.

Boire peu

Lorsque nous buvons peu, nos reins
fonctionnent plus lentement et les
toxines s’accumulent dans notre orga-
nisme. Les experts recommandent de
boire au moins deux litres d’eau par
jour, pour rester hydratés, éliminer les

déchets au sein de notre organisme et
éviter la rétention de liquides. Vous pou-
vez également choisir de boire des jus
naturels ou du thé. Boire des boissons
gazeuses et des sodas est un autre facteur
qui peut nous faire prendre du poids, étant
donné qu’ils contiennent beaucoup de
sucres et autres composés. De ce fait,
mieux vaut ne pas y toucher.

Ingrédients:

-2 1/2 verres de pois chiches
-1 oignon
-5 gousses d'ail
-1/2 verre de poireaux
-1/4 verre de persil frais
-1/4 verre de coriandre fraîche
-1 c. à thé de coriandre, séchés
-1/2 c. à thé de bicarbonate de soude
-1 cuillère à soupe d'eau
-1/4 c. à thé de piment
-1/4 c. à thé de cumin
-1/4  c thé mélange d'épices
-Sel
-Huile pour la friture

Les étapes :

Pour moi j'ai utilise des pois chiches en
conserve que j'ai  bien rincer et égoutter.

Mélanger tous les légumes coupes en
des  avec les pois chiches.

Faire passer dans un hachoir ou un

robot jusqu'à consistance lisse. 

Dissoudre le bicarbonate de soude dans
l'eau et ajouter au mélange, ajouter les
épices, mélanger bien.

Façonner en boules a la main ou en uti-
lisant un ustensile spécial Falafel
(comme le miens).

Faire frire dans l'huile chaude pendant 3
minutes ou jusqu'à coloration dorée. 

Les  Falafels

Les bons gestes :

- rincer vos cheveux à
l'eau tiède, l'eau froide
agresse votre cuir cheve-
lu.
- appliquez une crème
hydratante sur vos
pointes avant de faire un
shampooing ou un
masque sur les racines.
Comme ça, si ça coule
sur vos pointes, elles ne
seront pas agressées !
- faites un massage du
cuir chevelu régulière-
ment pour enlever les
pellicules stagnantes.

Votre cuir chevelu respi-
rera mieux !
- brossez vos cheveux en
douceur pour éviter de
brutaliser les racines et de
dessécher les pointes.

CONSEILS
POUR UN VISAGE

PLUS MINCE 

Est-il possible d’amincir notre
visage ?

Nous savons évidemment qu’une per-
sonne qui souhaite avoir un visage
plus fin doit perdre du poids en géné-
ral, étant donné que les deux choses
vont ensemble. Mais il arrive que,
malgré le fait que nous ayons la ligne,
notre visage semble un peu gonflé et
commence à arborer des joues plus
rondes avec un petit double menton.
Ceci vient en général de la rétention
de liquides et parfois même des effets
de certains médicaments. Afin d’avoir
un visage plus fin et moins volumi-
neux, nous devons travailler deux
aspects :

-Notre alimentation.
-La gymnastique faciale.
-Les crèmes tonifiantes.

Il n’est pas du tout nécessaire d’avoir
recours à la chirurgie. Nous pouvons
vous assurer qu’avec un peu d’effort
et de travail sur ces points, vous pou-
vez y arriver. De toute façon, si vous
prenez un médicament et que vous
voyez que votre visage est plus enflé,
allez voir votre médecin pour écarter
la possibilité que ce soit un effet
secondaire. Gardez à l’esprit que des
médicaments comme la cortisone
changent considérablement l’aspect

des personnes.

DES VERRES DE
LUNETTES NETS
Marre de vos lunettes
pas très propres ? Le
bicarbonate est idéal
pour éliminer en dou-
ceur mais efficace-
ment toutes les traces
qui se déposent sur
vos verres. En
quelque secondes, vos
lunettes seront comme
neuves !

Comment faire ? Diluer 10
grammes de bicarbonate avec
trois cuillères d’eau. Imbiber un
tissu de cette mixture et tampon-
ner les verres de lunettes de deux
côtés. Rincer à l’eau tiède.
Essuyer.

NETTOYER SON
LAVE-VAISSELLE

Ce n’est parce que
son boulot est de net-
toyer, qu’un lave-
vaisselle est lui-même
toujours propre. Pour
qu’il reste impeccable
et conserve son effi-
cacité, lui aussi a
besoin, de temps en
temps, d’un peu d’at-
tention.

Comment faire ? Mélanger deux
cuillères à soupe de bicarbonate
et une cuillère à soupe de jus de
citron. Entre deux lavages, verser
ce mélange dans le compartiment
lessive de la machine et faire
tourner à vide.

CHEVEUX MIXTES
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DETENTE

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT
1. Un peu éclairée – 2. Dans – Fragmentant – 3. Apparu brusque-
ment – Poisson des étangs – 4. Entasse – Embobiné – 5. Gaz
sonore – Avant thêta – 6. Bateau à balancier unique – Aurore – 7.
Il eut son culte – Chaussées – 8. Récompense décernée par un
jury – Parfois pronom – 9. Fonder – 10. Rapide – Sur la table de
dessin – 11. Préparais le poisson – 12. Cours court – Remords –
13. Austérité – Roulement.

VERTICALEMENT
1. Blâmera – 2. Cites – Vieilles monnaies – 3. Manqua –
Démonstratif – 4. Déserts de cailloux – Chapelle – 5. Passée sous
silence – Augures – 6. Pour construire une utopie – Tenaille –
Européen – 7. Primate – Table d’offrandes – Argon – 8. Etat
d’Asie – Mollusque tridacne – 9. Rebuts de chaume – Demeura.

HORIZONTALEMENT
RAMASSAGE
ANIMA – BAL
CANE – ZONA 
CRISPER – N
OSE – INDIC 
M – RACISME 
ME – MOT – PS
OPA – THAI –
DATTE – BER
ATTARDE – A
BAIL – OTES
L – SOMMITE

EBENISTES

VERTICALEMENT
RACCOMMODABLE
ANARS – EPATA – B
MINIER – ATTISE
AMES – AM – TALON
SA – PICOTER – MI
S – ZENITH – DOMS
ABORDS – ABETIT
GAN – IMPIE – ETE 
ELANCES – RASES

SOLUTION N° 1784

Mots croisés 9/13 n° 1785

Mots croisés 9/9 n° 1785

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

5 2 9

7 9 4 6

2 8

3 2 5 7

8 5 4 6

4 3 2 1

5 4

1 2 8 9

7 6 8

5 1 2 9 7 4 8 6 3
3 9 7 8 2 6 4 1 5
4 6 8 3 5 1 9 2 7
1 8 4 6 3 7 5 9 2
6 2 5 4 8 9 3 7 1
9 7 3 2 1 5 6 4 8
7 4 1 5 6 8 2 3 9
8 3 6 7 9 2 1 5 4
2 5 9 1 4 3 7 8 6

HORIZONTALEMENT
1. Combattre – 2. Apprivoise – 3. Revêtement de sol – Sans bavures – 4. Sorte de tuyau
– Marque de soulagement – 5. Apparemment vrai – 6. Petit tour – La troisième personne
– Culture musicale – 7. Artère – Plante textile – 8. Ligotées – 9. Récipient – Ville d’Ita-
lie.

VERTICALEMENT
1. Courts piliers – 2. Oiseau rare – Fruit – 3. Parente – Lettre grecque – 4. Atténué –
Cours court – 5. Elle passa un temps sur la paille – Projeta en l’air des boules – 6. Dis-
posée – Bugle à fleurs jaunes – 7. Général américain – Parfois bourrées en fin de journée
– 8. Imposa – Agent de liaison – 9. Afflux d’une foule – Tour penchée.

HORIZONTALEMENT
TOREADORS
ADO – DOSAT 
MEDIAN – ME 
P – ERG – PAR
OR – REPOSE
NOLISES – S
NUIT – SAI –
ET – EPANDU
SEVERITES

VERTICALEMENT
TAMPONNES
ODE – ROUTE
RODE – LI – V
E – IRRITEE
ADAGES – PR
DON – PESAI
OS – POSANT
RAMAS – IDE
STERES – US

SOLUTION 
N°1784
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Mots fléchés n° 1785

Argent
Berbères

Souci du figaro

Convient 
Etat d’Europe
Gaz sonore

Grecque
Rochers
Désire

Servaient 
à ranimer

Rapidement
Médecin

Rivière russe
Etonnante

Cercueil
Venu au monde

Administré

Mot divin
Problème
Ministre

Remuée
Halo 

Zézaie

Volcan de Sicile
Redingote

Choisie

Mécanisé
Personnel

Espion de roi

Suspension
Chemin de fer

Guère

Tarin
Tas

Sud-Ouest

Mesure
Traditions

Lovée

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1784

IGNOBLES
NOUBA – DO
CUIT – SEL
AL – USINE
NURSES – S

TEE – NET –
ASSIS – RU 
T – TREVES 
IDEE – API
OU – SCIAT

NEF – INNE 
– SOUL – SE

VERTICALEMENTHORIZONTALEMENT

INCANTATION –
GOULUES – DUES
NUI – RESTE – FO
OBTUS – IRES – U
BA – SENSE – CIL

L – SISE – VAIN –
EDEN – TREPANS
SOLES – USITEE

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

�

ssoodduukkuu   6611

ss
oo
ll
uu
tt
ii
oo
nn
ss

PPoouurr   jj oouuee rr   
aauu   SSoodduukkuu

- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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Les travaux d’extension et de moder-
nisation du Centre national de
médecine sportive (CNMS) d’Alger

qui seront lancés début 2015, devront
«consolider la capacité d’accueil» de
l’établissement et permettre une «meilleu-
re prise en charge sanitaire» des sportifs, a
estimé dimanche le ministre de la Santé,
de la Population et de la Réforme hospita-
lière, Abdelmalek Boudiaf. Entre 80 et
120 personnes sollicitent le CNMS quoti-
diennement pour des rééducations fonc-
tionnelles ou pour bénéficier de différents
soins, massages et récupération, selon les
chiffres communiqués par les respon-
sables de cet établissement hospitalo-spor-
tif. «L’opération d’extension, programmée
au niveau du CNMS, verra la réalisation
d’un nouveau bloc s’étalant sur 2062 m²,
juste devant celui déjà existant», a déclaré
M. Boudiaf après une séance de présenta-
tion de ce projet et aussi celui de la nou-
velle Maison des fédérations sportives, à
la salle de conférences du complexe olym-
pique Mohamed-Boudiaf d’Alger.

«C’est un acquis pour les secteurs du sport
et de la santé. Son apport (CNMS, ndlr) ne

sera que judicieux», a-t-il jugé.
Après extension, le centre pourra
accueillir jusqu’à 250 patients/jour à la
faveur des 10 nouveaux boxes physio-thé-
rapeutiques installés et la réalisation d’une
piscine, sauna et bassins de récupération
hydrojet.
Ce projet, qui sera lancé en janvier 2015,
coûtera environ 250 millions de dinars
(équipements compris) et sera réceptionné
en juillet 2016. Le CNMS sera alors
accessible à partir du rond-point secondai-
re Chevalley-Ben Aknoun.
«Nous espérons voir le CNMS opération-
nel à 100% en juillet 2016, juste avant la
coupe d’Afrique des nations 2017 (CAN-
2017) que l’Algérie veut organiser», a
souhaité le ministre des Sports, Mohamed
Tahmi.
Le premier responsable du sport en Algé-
rie a, en outre, souligné que quatre centres
de médecine sportive régionaux seront
réalisés à Souidania (ouest d’Alger),
Constantine, Oran et Ouargla.

DE NOUVEAUX PROJETS
D’INFRASTRUCTURES
SANITAIRES EN DÉBUT
2015 À SAIDA 

LE SECTEUR de la santé dans la wilaya
de Saida bénéficiera, en début 2015, de
l’inscription de projets de nouvelles
infrastructures sanitaires, a annoncé à
Saida, le ministre de la Santé, de la
Population et de la Réforme hospitalière,
Abdelmalek Boudiaf. Lors d’une visite
de travail et d’inspection dans la wilaya,
le ministre a annoncé l’inscription au
début janvier 2015 du projet d’un hôpital
maternel et infantile d’une capacité de
120 lits pour atténuer la tension relevée
sur la clinique spécialisée «Hamdane
Bakhta» qui enregistre 10 000 cas de
naissance par an, en plus d’un hôpital de
60 lits à Ouled Brahim.
Un budget sera consacré pour la dotation
en matériel médical de trois hôpitaux en
cours de réalisation dans les communes
de Youb, Hassasna et Sidi Boubekeur, de
même qu’une enveloppe de 150 millions
DA pour la réfection et le
réaménagement de l’ancien hôpital
Ahmed Medeghri, a-t-il déclaré.
Abdelmalek Boudiaf a, d’autre part,
exprimé sa satisfaction quant à la
situation sanitaire et la couverture
médicale dans cette wilaya qui compte
107 spécialistes veillant à offrir de
meilleures prestations aux malades,
n’excluant pas certaines insuffisances que
le ministère de tutelle oeuvre à combler.
Le ministre a insisté, par ailleurs, sur la
nécessité d’intégrer des jeunes qui
exercent dans différents établissements
sanitaires relevant du secteur au titre de
contrats de pré-emploi en leur accordant
la priorité au recrutement.
Au sujet de concrétisation d’CHU dans la
wilaya, le ministre a expliqué que la
mission du CHU réside dans la formation
de médecins, la recherche scientifique et
nécessite l’ouverture d’une faculté de
médecine, un encadrement de spécialistes
et des administrations. Eléments non
encore disponibles dans plusieurs wilayas
comme Chlef, Djelfa, Laghouat, Bechar
et Ouargla.
Le ministre de la Santé a inspecté, lors de
sa visite dans la wilaya, des chantiers de
réalisation de nouveaux hôpitaux dans les
daïras de Youb, Hassasna et Sidi
Boubekeur d’une capacité d’accueil de
60 lits chacun. Par la même occasion, il a
mis l’accent sur la nécessité de rattraper
le retard et de les livrer aux délais
impartis. Il a aussi inspecté le chantier de
construction d’un hôpital de 60 lits à Sidi
Boubekeur et une clinique à Ain Lahdjar
et a procédé à la baptisation de la
polyclinique de cette commune au nom
du chahidOuis Lakhdar.
En outre, il a inauguré le centre
intermédiaire de traitement de la
toxicomanie à la «cité des Oliviers» de
Saida supervisé par des spécialistes pour
le suivi de tous les cas de toxicomanie.

LE SERVICE des urgences en psychiatrie
de l’hôpital Frantz Fanon de Blida a béné-
ficié d’un projet de rénovation, qui s’ins-
crit dans le cadre d’une opération concer-
nant l’ensemble de cet établissement hos-
pitalier, a-t-on appris auprès du directeur
de wilaya de la Santé et de la Population
(DSP). Une enveloppe financière de 50
millions DA a été dégagée pour la réalisa-
tion des travaux relatifs à la rénovation de
ce service, a indiqué M. Ahmed Zenati, en
marge d’une visite d’inspection effectuée
par le wali, Mohamed Ouchen, dans cet
hôpital. Cette opération vise à améliorer la
prise en charge des patients en provenance
de différentes wilayas du pays, ainsi que la
mise en place de meilleures conditions de
travail pour le personnel médical et para-
médical, a-t-il ajouté.
De son côté, le wali a insisté, à cette occa-
sion, sur la nécessité d’accorder «une plus
grande importance» au service de psychia-
trie, qui a, selon lui, connu une réduction
«effarante» de sa superficie, en raison de
l’implantation de plusieurs autres ser-

vices, à l’image du service anti-cancer, de
l’institut national du rein et de la nouvelle
unité d’urgences médico-chirurgicales.
Il a fait état, à cet effet, de la proposition
de réalisation d’un nouveau Centre hospi-
talo-universitaire dans la wilaya afin de
«restituer à l’hôpital Frantz Fanon la place
qu’elle occupait durant les années 1970 et
1980 comme le plus grand établissement
de psychiatrie en Algérie et même en
Afrique. Le service de psychiatrie est
constitué actuellement de quatre services,
à savoir «Fekir», «Ibn Badis», «Djezzar»
et «Abdennebi», qui ont bénéficié d’une
opération de rénovation pour une envelop-
pe financière globale de 150 millions DA.
L’hôpital Frantz Fanon comporte 16
pavillons d’une capacité d’accueil globale
de 1.000 lits encadrés par un effectif de
450 personnes, dont des médecins, des
paramédicaux, des techniciens et d’agents
d’administration.
Cet hôpital disposait auparavant d’espaces
verts et de lieux de détente, ainsi qu’une
ferme pilote pour l’élevage d’animaux qui

servait à couvrir les besoins du personnel
en produit laitier et légumes. Il comptait
également des espaces de loisirs, des
salles de cinéma, un terrain de football et
une mosquée.
L’idée de sa réalisation remonte à 1912 et
le projet était concrétisé en 1927, avec une
capacité d’accueil de 1.000 lits. Plusieurs
opérations d’extension ont été réalisées
dans cet établissement hospitalier, qui a
été inauguré officiellement le 8 avril 1938
sous le nom de l’hôpital psychiatrique de
Blida «Joinville».
Le docteur spécialiste en psychiatrie
Frantz Fanon, un des fervents défenseurs
de la cause algérienne, avait exercé dans
cet hôpital et a pu révolutionner la prise en
charge des patients à travers, notamment,
la libération des malades et leur insertion
dans des ateliers de travail. Il avait égale-
ment intégré la musique et l’activité spor-
tive dans le processus de prise en charge
des malades, des méthodes qui ont été, par
la suite, adoptées par plusieurs autres psy-
chiatres français.

Rénovation du service des urgences
de psychiatrie de l’hôpital Frantz Fanon

EXTENSION DU CENTRE DE MÉDECINE SPORTIVE :

«Nous visons l’amélioration de la prise
en charge sanitaire des sportifs»

L’INDE a fait don d’un million de doses de
vaccin à l’Algérie pour lutter contre la
fièvre aphteuse dont la dernière apparition
dans le pays remonte à l’été dernier.
Ce million de doses de vaccin devra per-
mettre à l’Algérie de constituer son stock
stratégique de ce médicament vétérinaire
produit par deux laboratoires seulement au
niveau mondial, alors que la forte deman-
de exprimée par de nombreux pays souf-
frant de cette maladie réduit sa disponibi-
lité sur le marché, a indiqué le directeur
général des services vétérinaires auprès du
ministère de l’Agriculture, Karim Bou-
ghalem.
Lors de cette cérémonie de don, l’ambas-
sadeur indien à Alger, Kuldeep Singh
Bhardwaj a affirmé que cette opération
s’inscrivait dans le cadre de la coopération
sud-sud et traduit l’excellente relation qui
lie les deux pays.

L’Inde compte plus de 200 millions de
têtes de bovins, quelques 9.000 cliniques
vétérinaires et plus de 50000 médecins
vétérinaires, ce qui explique la «vaste»
expérience dont dispose ce pays asiatique
dans le domaine du contrôle de la fièvre
aphteuse, a-t-il poursuivi. Selon lui, l’In-
de, qui réclame depuis 2003 le statut de
pays indemne de la fièvre aphteuse, est en
passe de devenir un fournisseur potentiel
de l’Algérie en viande bovine essentielle-
ment congelée. L’Algérie importe de la
viande bovine indienne depuis 2010, après
des consultations vétérinaires et négocia-
tions commerciales qui ont duré presque
10 ans. A rappeler que la dernière appari-
tion de la fièvre aphteuse en Algérie
remonte à l’été dernier, le premier foyer
ayant été enregistré le 25 juillet dans la
daïra de Bir El Arch (Sétif) suite à l’intro-
duction frauduleuse de bovins d’engrais-

sement de Tunisie. Bien que la maladie eut
pu être maîtrisée en un mois et demi, «le
risque de sa réapparition existe encore,
étant donné que 5% du cheptel n’est pas
vacciné», a, cependant, avisé M. Bougha-
lem. «Actuellement, je peux dire que la
maladie est totalement maîtrisée même si
le risque d’enregistrer un ou deux cas spo-
radiques existe encore», a-t-il poursuivi,
affirmant que le cheptel bovin national est
vacciné à hauteur de 95%, un taux immu-
nautaire qu’il a jugé important.
Selon lui, cette maladie a pu être maîtrisée
grâce à la campagne de sensibilisation et à
l’intervention efficace des services vétéri-
naires et ceux de la sécurité nationale.
Après une fermeture qui a duré plus de
trois mois, les marchés à bestiaux ont été
rouverts au cheptel bovin début novembre.
Les services vétérinaires ont lancé, récem-
ment, une nouvelle campagne de vaccina-

tion à titre de rappel, une opération qui
sera renouvelée dans six mois en applica-
tion des mesures préventives contre cette
maladie virale. Suite à l’apparition de
cette dernière en avril 2014 en Tunisie,
l’Algérie a acheté deux millions de doses
dont une partie a été consommée durant
mai et septembre à travers la vaccination
de près de 1,8 million de têtes.
Le dispositif de contrôle au niveau des
frontières est toujours maintenu étant
donné qu’il existe encore des foyers de
cette maladie en Tunisie.
Le ministère ont évalué les pertes causées
par cette epizootie 7.200 têtes bovines
contre 9.000 têtes en 1999. Selon M. Bou-
ghalem, 98% des éleveurs ayant essuyé
des pertes ont été indemnisés par l’Etat.
Le ministère a évalué les pertes causées
par cette maladie à 7.200 têtes bovines
contre 9.000 têtes en 1999.

L’Inde offre à l’Algérie un million de doses de vaccin contre la fièvre aphteuse
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20.45: FRANCE / SUÈDE 

FOOTBALL. MATCH AMICAL.

Invaincue depuis son quart de finale de coupe du Monde face à l’Allemagne,
l’équipe de France de Didier Deschamps va tenter de prolonger ses bonnes sta-
tistiques pour sa dernière sortie de l’année 2014. Mathieu Valbuena, Karim Ben-
zema, Blaise Matuidi et leurs partenaires devront se méfier des Suédois, invain-
cus depuis le début des éliminatoires de l’Euro 2016. La participation de Zlatan
Ibrahimovic à ce match amical reste incertaine. L’attaquant du PSG soigne ...

20.55 : THE IMMIGRANT

Film  avec Marion Cotillard,
Joaquin Phoenix…
Ewa Cybulska, immigrée polo-
naise, arrive à Ellis Island, à
New York, en janvier 1921, en
compagnie de sa soeur Magda.
Celle-ci, malade, est placée en
quarantaine, et Ewa, en situa-
tion de vulnérabilité, tombe
sous la coupe de Bruno Weiss,
qui lui propose de l’héberger
et de l’aider, ainsi que sa
soeur. Bruno, qui tient un
cabaret, lui propose un emploi
de couturière. Mais l’homme
se révèle rapidement être un
proxénète.

20.45 : village français

Série
En août 1944, le général
de Gaulle annonce la
libération de Paris à la
radio et Villeneuve vit ses
dernières heures sous
l’Occupation. Tandis que
les Résistants, dirigés
par Marie, continuent la
lutte et prêtent main-forte
aux Américains, les mili-
ciens, qui ont pris le
contrôle de la ville, pour-
suivent leurs exactions.
Suzanne et Antoine, que
les épreuves de l’année
passée ont rapprochés,
assistent un jour à l’une
de leurs descentes. Ils
décident alors de tuer
Janvier, le chef de la
Milice.

20.45 : village français
Série TVFrance2014
En août 1944, le général
de Gaulle annonce la
libération de Paris à la
radio et Villeneuve vit
ses dernières heures
sous l’Occupation.
Tandis que les
Résistants, dirigés par
Marie, continuent la
lutte et prêtent main-
forte aux Américains,
les miliciens, qui ont
pris le contrôle de la
ville, poursuivent leurs
exactions. Suzanne et
Antoine, que les
épreuves de l’année
passée ont rapprochés,
assistent un jour à l’une
de leurs descentes. Ils
décident alors de tuer
Janvier, le chef de la
Milice.

20.50 : LE JOURNAL DE
BRIDGET JONES

Comédie avec Renée Zellweger, Hugh Grant…
A 32 ans, Bridget Jones est toujours à la recherche du prince charmant. Sa mère
la pousse à se marier avec Mark Darcy, un brillant avocat tout juste divorcé.
Mais ce dernier est cassant et ennuyeux. Ne voulant pas finir vieille fille, la
jeune femme décide de se reprendre en main et dresse une longue liste de ce
qu’elle doit faire. Son séduisant patron, Daniel Cleaver, semble être l’homme
adéquat.

21.00 : RICHELIEU, LA
POURPRE ET LE SANG 

Téléfilm avec Jacques
Perrin - Pierre Boulan-
ger…
Le cardinal de Richelieu,
puissant ministre du roi
Louis XIII, prend sous son
aile le marquis de Cinq-
Mars qu’il place au plus
près du pouvoir. Le jeune
homme tente de s’émanci-
per de son mentor Riche-
lieu. Ce dernier met alors
tout en œuvre pour le bri-
der. Amer, le marquis de
Cinq-Mars rejoint alors
d’autres nobles alliés aux
Espagnols, avec lesquels
il échafaude un plan
visant à assassiner Riche-
lieu...
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Max MIN

Alger 23° 10°

Oran 23° 12°

Constantine 23° 9°

Ouargla 30° 15°

HHOORRAAIIRREESS  
DDEESS
PPRRIIÈÈRREESS

A N N A B A
Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a

05:40 12:14 14:58 17:21 18:43

O U A R G L A
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

05:45 12:24 15:18 17:41 18:58

C H L E F
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

06:05 12:40 15:25 17:49 19:09

M O S T A G A N E M
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

06:10 12:45 15:31 17:54 19:14

O R A N
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha

06:13 12:48 15:34 17:58 19:17

C O N S T A N T I N E
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:44 12:19 15:03 19:27 19:48

A L G E R
Fadjr Dohr Açr Maghrib Icha 

05:59 12:33 15:17 17:41 19:02
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Une trentaine de gens du
théâtre suivent depuis hier, au

Salon du théâtre régional
Kateb-Yacine de Tizi Ouzou, sous

la direction du maître du 4e art
Abdelkrim Habib, une formation

dans la maîtrise des métiers
techniques théâtraux. 

L’enseignement du célèbre homme
de théâtre, qui durera une semaine,
portera sur la maîtrise des tech-

niques du son, de l’éclairage et de la machi-
nerie. Quant aux bénéficiaires de cette for-
mation, selon Ould-Ali El-Hadi, directeur
de la culture de la wilaya de Tizi Ouzou et
non moins premier responsable de la mai-
son de la Culture Mouloud-Mammeri et du
théâtre régional Kateb-Yacine, sont issus
de différentes associations et coopératives
culturelles activant dans la wilaya de Tizi
Ouzou. 
Le premier responsable du département
culturel de la wilaya de Tizi Ouzou a préci-
sé également que les portes de l’école de
formation aux métiers théâtraux sont
ouvertes à tous les jeunes gens et jeunes

filles désireux d’approfondir leurs connais-
sances dans la maîtrise de la science théâ-
trale et ses débouchés directs ou indirects.
Notons aussi que la durée de cette forma-
tion était initialement de trois jours seule-
ment, mais Ould-Ali El-Hadi, qui a consi-
déré l’importance de ces métiers, a fini par
convaincre Abdelkrim Habib, dont le
calendrier est très chargé, de prolonger son

enseignement de quatre jours. Par ailleurs,
dans un point de presse, Abdelkrim Habib a
brièvement évoqué les différentes facettes
de la pratique théâtrale. Selon lui, dans une
pièce de théâtre, il y a réellement une
synergie dans le travail accompli même si,
pour le néophyte, cela ne saute pas aux
yeux. Se voulant être plus explicite, le
conférencier affirme

que le spectateur, dans la salle, ne constate
que le jeu des comédiens. 
«Or, ajoute-t-il, les techniciens, dans les
coulisses, et chacun en ce qui le concerne,
jouent un rôle prépondérant dans l’exécu-
tion du spectacle». «Les jeux de lumière,
les différents sons et les autres aspects
techniques participent aussi à l’exécution
de la pièce théâtrale», souligne Abdelkrim
Habib. S’agissant du niveau théâtral de la
wilaya de Tizi Ouzou, Abdelkrim Habib le
considère satisfaisant même si des efforts
sont encore à fournir. S’agissant de la
dimension théâtrale algérienne, le confé-
rencier a révélé que dans les années I980 et
I990, le théâtre algérien était respecté et
bien noté sur la scène internationale, mais
au cours de ces dernières années, il a pris
du recul. Il y a lieu de relever enfin que le
curriculum vitae d’Abdelkrim Habib est
fourni au point qu’il est impossible de le
relever ici. 
Retenons seulement que l’homme  occupe
depuis I987 le poste de chef de départe-
ment  technique et des moyens (DTM) du
théâtre d’Alger. Et ce n’est pas la première
fois qu’il est venu à Tizi Ouzou pour exé-
cuter une mission relevant du 4e art.

De notre bureau, Saïd Tissegouine

MÉTIERS TECHNIQUES THÉÂTRAUX À TIZI OUZOU 

Une trentaine de stagiaires
pour une formation d’une semaine
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